
Les Assises radicales
françaises

B U L L E T I N

Paris, le 22 octobre 1924.
Elles viennent de se tenir, — les dépêches

vous ont renseignés là-dessus — à Bou-
logne-sur-Mer. Elles ont été closes par une
déclaration solennelle , dont le moins qu'on puis-
se dire est ce que son auteur, M. Delbos, a re-
levé lui-même : « A 1 Tisure où nous sommes, Il
s'agit moins, pour notre parti, de faire des dé-
clarations que de réaliser des actes. . Et, bien
entendu, a suivi immédiatement le discours-pro-
gramme attendu : les politiciens sont les plus
sobres des hommes ; ils se satisfont admirable-
ment de se nourrir de la. seule viande creuse des
•mots.

Mais encore, que peut-il se relever, dans cette
déclaration, — importante malgré tout puis-
qu'elle est celle du parti au pouvoir en France
—, qui nous intéresse du point de vue euro-
péen ?

D'abord le couplet sur la paix :
« La transfiguration, s'écrie M. Delbos, anx

yeux du monde, de la France enfin redevenue
elle-même, reprenant la seule hégémonie à la-
quelle elle aspire, celle de l'idée. »

On adore dans le monde politique, ces phrases
redondantes et faciles qui ont le mérite de ne
signifier rien ; car enfin , en l'occurrence, l'hégé-
monie de l'idée vaut exactement ce que vaut
l'idée. Et qu 'est celle-ci ? M. Delbos a la bonté
de nous l'expliquer :

« A Londres, dit-il, c'est le rétablissement de
l'accord des Alliés, le bon sens pratique succé-
dant aux vaines chicanes de procédure (à vous
M. Pojpcaré !) et assurant l'oeuvre sacrée de
réparation dans le respect des traités et le
trifimphe du droit.

«A'Genève, c'est l'élargissement, aux dimen-
sions mêmes du monde, du geste de paix ébau-
ché à Londres ;' c'est le, temple aux trois co-
lonnes de la Société des Nations : arbitrage, sé-
curité, désarmement, qui profile son marbre so-
ude et pur sur un horizon de lumière. »

Ah ! si la vie des peuples s!alimentait du ver-
be, que cela serait adéquat en la circonstance !
Malheureusement,, comme a pris soin de le dire
l'honorable porte-parole des radicaux français,
ce sont dés actes qull faudrait réaliser. Ad-
mettons, si l'on veut, que les grandes illusions
dont M. Herriot alla se griser à Londres valent
mieux que les chicanes procédurières de M.
Poincaré ; admettons encore que le temple aux
trois colonnes de Genève profile un « marbre
solide » sur un « horizon de lumière » où l'on a
déj à oublié l'ombre formidable projetée par le
problème du Pacifique, qui, au regard des Ja-
ponais, des Yankees et des Australiens, ne s'é-
vanouit sous la formule magique d'une phrase
harmonieusement balancée : retenons tout cela
comme un actif acquis ; nous aurons fait assez
de concessions à l'optimisme de M. Herriot et de
ses amis, pensons-nous. Et en serons-noms plus
avancés ? Car enfin il faut voir à la concréti-
sation de ces admirables prémisses spirituelles...
Là encore, M. Delbos va éclairer notre lan-
terne :

«A côté de l'oeuvre accomplie, c'est la re-
prise, sans aucun abandon de nos droits (ceux
de la France), des relations avec un grand pays
(l'Allemagne), dont il ne s'agit pas, en l'occur-
rence, de juger le gouvernement, mais de recon-
naître l'existence pour rétablir les échanges nor-
maux et travailler à la reconstruction de l'Eu-
rope. »

Certes, cette conception est raisonnable ; elle
ressemble trop à celle que nous avons exposée
souventes fois ici-même pour que nous n'applau-
dissions pas du moins à l'intention raisonnable
qui s'y relève. La Francs doit s'efforcer , — elle
le doit pour, sa sécurité et pour la tranquillité
de l'Europe — de reprendre sur la base inébran-
lable de son bon droit et selon l'avertissement
tragique que lui apporta le déchaînement ds là
ruée germanique en 1914 —, des relations de bon
voisinage avec l'Allemagne. Mais encore faut-il ,
pour cela, que deux bonnes volontés s'accor-
dent, et ces bonnss volontés « conjuguées » ne
sont pas celles que M. Herriot se flatte d'avoir
remariées à Chequers. '

Car si la France cherche à grand' radson un
modus Vivendi avec l'Allemagne, c'est à grand
tort en revanche que le chef actuel de son gou-
vernement veut faire faire uti crochet, par Lon-
dres, à la Iighe pourtant droite qui va de Paris
à Berlin. Il ne faut pas forcément choisir, pour
la France, entre l'Ar> .eterre et l'Allemagne, mais
il faut pourtant se rendre aux impératifs du
sens commun : il n 'est pas de rapprochement
économique franco-allemand, (préface indispen-
sable à la réconciliation entre ces deux grands
pays) qui puisse s'opérer sous la bénédiction d'un
Premier britannique quelconque. Les intérêts
convergents de la France et de l'Allemagne sont
ceux de l'Europe continentale presque tout en-
tière ; les intérêts de la Grande-Bretagne, puis-
sance insulaire et dominatrice des mers, ne con-
sidèrent lès intérêts continentaux de l'Europe
qu'en fonction des intérêts mondiaux dont elle

est le principal bénéficiaire. Cette vue trop am-
ple lui cache la vue rétrécie qu'il flous faut pour
bien rétablir les affaires dans notre maison d'a-
bord.

Ma conviction profonde est que c'est à la Fran-
ce et à l'Allem?'rr":> que revient l'accomplisse-
ment de cette tâche urgente ; sans prétendre
qu 'elles doivent y collaborer contre l'Angleterre,
on peut raisonnablement avancer que la colla-
boration britannique n'y est pas souhaitable. ,

La Grande-Bretagne ne peut songer , dans un
tel débat, à se ten'r aux côtés de la France que
pour empêcher la conclusion d'accords trop dé-
favorables à son industrie et à son commerce
entre les négociateurs français et allemands qui
discutent en ce moment à Paris. Cela tombe sous
le sens commun. Et c'est parce que de telles évi-
dences sont éclatantes que la déclaration radi-
cale française est, du point de vue extérieur,
assez peu concluante.

Elle pose, en -""¦'ère de conclusion, non ce
qui ressortiraiCde prémisses solidement établies,
mais ce qu'on se flatte qui ressortira des pré-
misses chancelantes. Et c'est loin d'être même
chose.

Ce que la politique de M. Poincaré avait tou-
jours recherché n'est pas _ i éloigné de ce que
la politique de M. Herriot se flatte d'avoir ren-
contré. Tous les gouvernements français qui se
sont succédé depuis la guerre ont proclamé la
convenance d'une politique franco-allemande de
reconstruction. Mais alors que M. Poincaré et;
M. Millerand étaient persuadés qu'il ne serait
possible de la réaliser que l'Allemagne assagie
au besoin par la force, M. Herriot a cru qu'elle
pourrait naître d'abord du replâtrage franco-
britannique (ce qui est une erreur de fait), et
ensuite de la politique de la main tendue à la
démocratie allemande (ce qui est une erreur
de psychologie).

Sur le fond, la thèse française a été invaria-
ble ; elle est, quant aux modalités, essentielle-
ment variable.

Un proche avenir départagera les partisans
des deux conceptions. \

Pour ma part, il me souviendra toujours dé-
cette réflexion d'un Allemand, — non des moin-,
dres, — jugeant à Lausanne M. Poincaré au|
•lendemaindérent-ée des Français dans la Ruhr:]
«Ce qui nous le fait redouter, c'est qu'il a&£
comme flous autres, si nous étions vainqueurs,
agirions à sa place. »

Je tiens cette caution pour bourgeoise, et j e
crois que le congrès des radicaux français est,
en approuvant sans réserve la politique exté-
rieure de son chef, victime de la même tra-
gique erreur d'optique qui, avant 1914, lui fit
proclamer impossible le coup d'e tonnerre du 2
août.

II n'est pas que les émigrés de Coblence pour
n'avoir rien appris et avoir tout oublié.

Tony ROCHE.

Le pétrole stjnfiiÉflqiie
Pourra-t-on remplacer le pétrole natu-

rel , qui ne tardera pas à faire défaut,
par du pétrole artificiel , issu

du génie de l'homme ?

Au dernier Congrès International des Com-
bustibles Liquides, Daniel Berthelot, de l'Ins-
titut, a déclaré que les nappes exploitables de
pétrole du monda entier seront entièrement épui-
sées dans moins de cinquante années : encore
ne paraît-il baser ses calculs que sur le taux
actuel de consommation de ce combustible li-
quide. D'aucuns estiment, en tenant compte de
la progression régulière du nombre d'automo-
biles mis actuellement sur le marché, — nous ne
considérons ici que les automobiles dont l'éner-
gie motrice est fournie par l'essence de pétrole,
— qu 'il faut ramener à dix-huit années (certains
disent même douze ans) la période ds temps
pendant laquelle nous pourrons extraire du pé-
trole en quantité suffisante pour satisfaire à tous
nos besoins.

Tout naturellement, on fut ainsi amené à étu-
dier de plus près le pétrole et à rechercher s'il
ne serait pas possibls de l'obtenir par synthèse,
c'est-à-dire par la combinaison des éléments qui
le constituent.

Le problème, qui revenait en somme à com-
biner du carbone au plus gran d volume possible
d'hydrogène, apparaissait simple à souhait. ,

A la vérité, ce n'est que. par une suite d'opé-
rations longues et délicates, les unes antérieures
et les autres postérieures à la liquéfaction , que
l'on parvient à saturer le carbone d'hydrogène
et à obtenir du pétrole et des essences de pétrole
comparables aux produits naturels.

Mais, du laboratoire , où seul importe le but à
atteindre, quels que puissent être le coût des
expériences et la rareté des matériaux utiles, à
l'usine, où le prix de revient et la facilité de se
procurer la matière première constituent la pier-
re de touche de la valeur commerciale d'un pro-
cédé de fabrication, ill y. a loin.
'i C'est qu'en effet , si, pour faire du pétrole, il
-faut du carbone, encore est-il impératif que, ce
carbone, on n'ait pas à l'emprunter à des -maté-
riaux trop onéreux ou trop nécessaires à d'au-
tres industries, ou encore en voie de disparaître
sux-mêmes à brève échéance. S'il faut aussi de
l'hydrogène, il est indispensable que ce gaz
puisse être obtenu à bon compte en quantités
énormes. Le coût des traitements nécessaires
ne doit pas non plus être prohibitif.

Les difficultés du problème n'ont pourtant pas
découragé les chercheurs ni en France, ni à l'é-
tranger (surtout en Allemagne), comme l'atteste
l'apparition du procédé Olivier-Bourgeois, au-
quel la presse vient de s'intéresser, et dont nous
allons dire quelques mots.

M Georges Olivier, ingénieur chimiste rou-
main, et M. Charles Andry-Bourgeote, ingénieur
civil des mines, procèdent en quatre étapes :

Ils commencent par transformer en gaz le
combustible solide qui leur sert de matière pre-
mière, à moins, bien entendu, qu'ils n'opèrent
déj à sur des gaz (gaz de hauts fourneaux, par
exemple).

S'ils partent d'un combustible « naturel »,
poussier de houille ou lignite, par exemple, ils
procèdent oar distillation, la haute température
atteinte libérant les gaz combinés au carbone de
ces combustibles. Ils obtiennent alors des gaz ri-
ches en carbone et à plus ou moins haute teneur
en hydrogène.

S'ils emploient, concurremment un combus-
tible artificiel tel que le coke, qui produit d'une
distillation antérieure (de la houille), ne renfer-
me plus de gaz, ils chauffent ce coke et font cas-
ser sur lui un courant de vapeur d'eau; celle-ci
se combine au carbone du coke et l'on obtient
du gaz à l'eau, c'est-à-dire, en somme, de l'oxyde
de carbone, auquel se j oint, mais sans s'y com-
biner, l'hydrogène libéré par la dissociation de
l'eau. Ce gaz à l'eau est mélangé au premier,
c'est-à-dire à celui obtenu par distillation des
combustibles naturels. Le 'mélange est ensuite
épuré , ce qui permet de récupérer les sous-pro-
duits.

La deuxième étape consiste à enrichir les gaz
en hydrogène par voie électrique (arc), jusqu'à
les transformer en acétylène (gaz très riche en
hydrogène).

La troisième étape a pour obj et la condensa-
tion de l'acétylène en hydrocarbure liquide ;
cette condensation est accompagnée d'une in-
corporation, par voie catalytioue , de l'hydro-
gène demeuré libre et, par conséquent , en excès,
de sorte aue le produit liquide final est abso-
lument saturé d'hydrogène, tout comme "le ' pé-
trole bri _ naturel , dont il a. d'ailleurs,, entiè-
rement, l'asnect et les propriétés.

La Quatrième et dernière étape a pour but
de _ retirer de ce pétrole brut synthétique, par
voie de d'^ '-'llati nn, des essences légères, inco-
lores. La distillation rend possible une nouvelle
bydrogénatfn_, sous pression , qui assure la fixi-té, la stabilité, si l'on préfère , des essences ob-
tenues.

* * *
Le pétrole et les essences issues de ce pro-

cédé ont, indiscutablement, les mêmes carac-
téristiques que les produits naturels correspon-
dants. Toute la question est donc de savoir si
leur production oa grand, oui semble possible

en l'état actuel des choses, tant au point de
vue des ressources en m? '"' - premières qu'au
point de vue des installations indispensables,
est susceptible de réaliser une économie sen-
sible siilr le prix de revient actuel des pétroles
naturels. MM. Olivier et Bourgeois disent oui
et vont s'efforcer de le prouver, en s'organi-
sant sur une base industrielle qui leur permet-
tra, en récupérant tous les sous-produits utiles
(goudrons, benzols, ammoniaques, etc.), et mê-
me une partie des calories dépensées dans cer-
taines opérations, de diminuer leurs frais de fa-
brication. v

Puissent-ils réussir dans leur entreprise ! Ils
délivreraient bien des pays du lourd tribut qu'ils
acquittent chaque année envers l'étranger pour
leurs importations de pétrole et écarteraient, en
même temps, la grave menace qui pèse sur tous
les peuples, y compris ceux qui , auj ourd'hui,
sont riches, mais, demain, seront aussi pauvres
que les plus pauvres.

^ASi eô
\ d'un,
VoMant

Il paraît que mes modestes remarques, touchant
les pérégrinations de notre Exécutif dans la Ville
fédérale, ont eu un fâcheux écho dlans les sphères
officielles. Le « Ne_cha._l .is » en a parlé, paraît-
il. La Presse Suisse Moyenne n'a pas voulu laisser
attaquer la réputation die la pinte Daetwyler sans
fournir des explications. Ces dernières ont surtout
un mérite, c'est d'être tranquillisantes pour la bourse
du contribuable neuchâtelois. Si le contribuable
n'a rien gagné,— et ce n'est pas sûr !— il na en
tout cas rien perdu du fait dte ce déplacement...

Je n'ai malheureusement pas pu mettre la main
sur le numéro du « Neuchâtelois ». Mais voicijtou-
jours, en attendant, l'entrefilet de 1a P. S.-M. :

Le_ contribuables neuchâtelois peuvent se rassurer !
— écrit notre confrère. Il a été établi que la séance
à Berne de mardi dernier ne leur coûtera pas un
sou ; ceux des conseillers qui ont soupe à Berne ont
été invités « aux tripes » et comme l'Etat de Neuchâ-
tel, actionnaire de la Directe, est au bénéfice 1 (le
seul bénéfice à peu près) de la libre circulation de
Neuchâtel à Berne pour les membres du gouverne-
ment, une séance à Berne revient exactement au
même prix qu 'une séance à Neuchâtel...

Aj outons encore cependant, pour rester dans cette
note sévère, que, au cours de ce mémorable voyage
à Berne, les conseillers d'Etat ont j oué aux cartes
dans le train depuis Anet à Berne, que le ministre
des finances a gagné tout le temps, et que M. Strahm
a ramassé une j olie série de « coches ». Mais il ré-
sulte d'une enquête sérieuse faite par le chancelier
d'Etat bernois que le j eu de cartes utilisé en terre
bernoise avait bien l'as de cœur estampillé du timbre
bernois, et qu'il n'y a pas lieu à poursuites.

Voilà ! conclut la P. S. M. (Pas-Si-Mall-Qazett !).
Quand on sait tout, on peut deviner le reste. Et si
M. Strahm perd souvent aux cartes, quand il j oue
avec ses collègues, c'est peut-être une de ces rai-
sons cachées, pour lesquelles il a donné sa démission !

Au moins, le rédacteur des « Lettres neuchâteloi-
ses » de la P. S. M. est un type rigolo, qui ne prend
pas le. choses au tragique et qui, j'imagine, doit être
d'une joloe force au yass. Ce n'est pas lui Qui se
ferait prendre le nel quatrième !

Toutefois, il __g permettra de lui faire remarquer
qu'il ne m'a donné son avis ni sur l'opportunité
réelle de l'émigration en masse du Conseil d'Etat
dans la Ville de l'Ours, ni sur les raisons majeures
qui exigent que notre Exécutif neuchâtelois tienne
ses séances non à Neuchâtel — jusqu'à présent ca-
pitale du canton — mais à Berne. Il ne m'a pas ren-
seigné non plus sur les conséquences fâcheuses d'un
accident possible l&t&tish» >'.' .,,._ »¦ _ -(.<_ _ _. .Wk ,
S _*«,«&•*_ _« .'_ _¦>! . . &j _* l*i.y, qui nous pri-
verait d'un coup des services de nos respectés sou-
verains. Je veux bien que si mon aimable confrère
avait voulu entrer dans tous ces détails, il aurait
fallu, également, qu'il s'entre-debrouillât de cette
question si délicate et si complexe des fauteuils ju -
meaux du National et du Château. Il s'est dit avec
raison que c'était assez de nous avoir expliqué pour-
quoi le canton de Neuchâtel était devenu action-
naire privilégié de la Directe et co-propriétaire d'une
compagnie qui ne verse pas de dividendes.

Le p ère Piquerez.

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suisse

(Jn an Fr. 16.8
gix mois • 8.40
Trois mois 4.20

Pour l'Etranger:
Un an • • Fr. 58.— Six mois . Fr. 28.—
Trois mois • 14.— Un mois . ¦ 5.—

On peut s'abonner dans tons les bureaux
de poste Baisses aveo une surtaxe de 20 ct.

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds . . . 20 ct. la ligna

(minimum Fr. 2.—)
Canton de Neuohâtel et Jura

bernois 25 ct. la Ugne
Suisse . . . . 30 » » »
Etranger 40 » » *

(minimum 10 lignes)
Réclames . . fr. 1.50 la ligne)

Régie ex-régionale Annonces-Suisses S. A '¦
Bienne et succursales

Voulez-vous, Madame, rester j eune et belle et
désirable, p our retenir sous votre j oug, si doux,
votre ép oux volage ou votre inconstant amant ?
N'hésitez pas, emp loyez la crème... mettons X ,
p our ne p as lui f aire de réclame gratuite.

Ah, cette crème ! la crème des crèmes ! Lisez
p lutôt cet'hymne de reconnaissance adressé par
une dame à son marchand d'onguent :

« Le f ait  suivant, . qui est vêridique, prouve
» mieux que tout autre éloge l'eff icacité de votre
» crème. Mon mari revenait d'un voy age à l'é-
é tranger, où des af f a i res  de grande imp ortance
» l'avaient retenu durant six semaines. Pendant
» ce temps, j' observais votre méthode en app ti-
» quant les massages quotidiens avec votre crè-
» me. En me revoy ant, il f u t  j oy eusement sur-
» p r is, et le soir, en m'entretenant des détails
» de son ' voy age, il me contemp la avec admira-
» tion. Soudain, il.se leva, m'embrassa en me di-
» sont : Si j e devais me remarier, et si j 'avais
» le choix entre une centaine de belles f emmes,
» j e n'hésiterais p as  à f aire cent lieues p our te
» retrouver et c'est toi seule qui me p lairait.

» Ces p aroles élogieuses m'ont rendue toute
» Hère, car il f aut avouer que j' avais déj à beau-
» coup p erdu de la beauté de ma jeunesse, avant
» d'avoir suivi le traitement avec votre crème, et
» dire que j' ai dép assé la quarantaine, et que
» c'est grâce à vous que j e suis maintenant si
» heureuse ! »

L 'ingénieuse réclame où j 'ai cop ié ce p assage
ne p oursuit p as la citation, mais certif ie que la
lettre avait une suite et que la p ersévérance de
la dame d se « potringuer » à.la crème X «a été
couronnée d'un p lein succès ." »

Conclusion : Annonce de l'envoi d'un p ot de
p ommade... pardon de « crème », contre rem-
boursement de 9 f r. 35, p ort y compris.

C'est p our rien, vraiment, et j e donnerai l'a-
dresse de cette merveilleuse crème de Jouvence
à toute dame ou demoiselle qui m'en f era la de-
mande, me réservant seulement d'aller au bout
de six semaines en constater de visu les heureux
résultats.

Jenrl GOLLE.

: cf topos divers 
^ j

ou d 'été

Les acheteurs de marks sont
une fois de plus joués

Maintenant que l Allemagne est sûre dû suc-
cès de l'emprunt de 800 millions de marks-or,
elle a décidé de créer une nouvelle monnaie.
Dans deux semaines la Reichsbank émettra de
nouveaux billets de banque de 10, 20, 50, 100 et
1000 marks.

Cette décision met fin aux espoirs des étran-
gers qui avaient acheté des marks en croyant
faire une excellente affaire. Le rentenmark, qui
n'était qu 'une étape provisoire de la monnaie
allemande, et qui n'est pas coté à l'étranger, va
également être éliminé de la circulation.

La couverture du nouveau reichsmark ne .sera
que de 40 % de la valeur des billets émis.

—-t̂ tfflfà^* 



SAISON

Automne-Hiver
Grand choix de *-J0777

Pardessus raglans
droits et cintrés , pour hom-
mes, jeunes gens et enfants

Quelques prix :

_P»nurcI»essus
raglans. Julie draperie ,

doublé mi-corps
Fr. ««.-

_»€__**€_.«&_'SW_S
raglans , belle draperie ,

doublé mi-corps
Fr. 39*-

Pardessus
raglans , tissus double face

Fr, SO.--
Pardessus

raglans, confection très
soignée , col transformable

très chic
Fr. 69.-

Pardess us
.•_„« et cintrés

Fr. *&&.—

r fevrite liL
Rue Léopold-Itobert 36
2m« étage Télé phone 11.75
LA CHAUX-DE FONDS

Mamans !
Pour l' alimentation de vos
BÉBÉS, donnez le

Hé en poie
Préparation spéciale

Fabrication et vente
Hans Kollros

BOULANGERIE
Rue Serre 11 — Téléph. 105
LA CHAUX - DE -FONDS

(Dénosé) Env. au dehors.
¦ * ¦ , -OfîSO

Les Articles de Par-
fumerie des marques To-
kalon. Simon. IMalacei-
ne, Cadum, Gypw . Arda.
etc.. etc.. se trouvent a )a
Pharmacie BOlJRQUliV

Les produits des grandes
marques sont fournis dans
les 24 heures, aux prix du
jour  (vu le change). 20297

RODES
velours, très belle qualité,
toutes teintes , garnitures

cuir , haute mode

Fr 39.50

RODES
satin Iris , grand chic, gar-

nies cygnes,

fr. 30.50
K" Marguerite WEILL
Rue Léopold Robert, 26
Sme étage Téléphone 1175

La Chaux-de-Fonds.

f REVUE INTERNATIONALE 1
xx,-.„„_ °E L'HORLOGERIE

ABONNEMENTS Parait le 1" et le 15 de chaque mois
lan . . Fr. 10.»- à Lfl CHAUX-DE-FONDS (Suisse)
6 mois. . » 5.50 v '

MÉTROPOLE DE L'HORLOGERIE
Huméros-jpécimens

Gratuits _~%

On s'abonne .
è toute époque pERIODIQUE abondamment et soigneusement

~ 
r «lustré, la REVUE INTERNATIONALE DE

Compte de chèques (.'HORLOGERIE est l'organe d'Information par
postaux excellence pour tout ce qui touche à la branche

N* IV b. 628 \ de l'horlogerie, h la mécanique, à la bijou-
terie et aux branches annexes. Publie toutes les

Téléphones 11.55 _ 
^ 

nouveautés Intéressantes, brevets d'inventions,
etc.. etc.

1 Administration : La Chaux-de-Fonds (Suisse) rue du Marché i i

VENDREDI 24 Octobre
/f //_£o ' ̂ heures et demie

 ̂ CONCERT DE GALA
avec le concours du Demi Chœur de

L'UNION CHORA1E
(25 exécutants)

Direction : M. Georges _ antillon fils

l'Or chesir e C0HHTE, du Paie du Eaux-Vives de Genève
Programme *

1. Lustspiel (ouverture ) .' . \ I Keler Bela
2. Jeunesse Dorée (valse) . I Orchestre ] Waldleufel
_ . Thaïs (trio) ) ( Massenet-Âlder
4. La blanche Oroix dé l'étendard |rh . i Attenhofer
5. Une Noce au Printemps. . i'-,nBnl l Kjorolf
6. Comme il nous font danser . . . . .  Orchestre
7. Le Cygne (solo violoncelle; . . . . .  Saint-Saône
.8. a) L'Absente . . '. .. ..}• ( Doret

b) Chanson des Adieux . . . f Chant ! Dore t - - -
9. Ma Mère . . . . . ,J  ( Higar

10. Les Pileuses (solo piano) . . ; . . René Braton
U. a) Chant Nuptial .' *. _ .  . i rh.„t l Kageln

6) Cétalt en Avril J uaaBl l Wanderly
12. Chanson L. XIII et Pavane (violon solo) Couperin-Kreisler
18. Il nous faut danser Mademoiselle . . Orchestre
14. a) Que faut-il pour qu'on aime \ -U-_ . / Attenhofer

6) C'était hier .. ." . . . . I Ghant l X....
Entrée libre. Augmentation fr .  O.SO

Tous les MARDIS, JEUDIS et SAMEDIS 20864
Danse de Perfecttonnemenl.

.AMEDI : VARIÉTÉS

QUI 0P6I6P3II avec forts inté-
rêts et bonnes garanties . — Of-
fres écrites sous chiffres X. L.
20839. au Bureau lie I 'I MPAR -
TIAI., 2"HH9

Cheveux tombes
sont achetés. aux plus haut
prix. — E. Fleischmann. Coif-
feur , Place du Marché. 2071 1

f>'l*__ W -_ ll_° entreprendrai!
lfl QlCUl _éco_ cadrans ,
à domicile. —• Ecrire sous chif-
fres V. B. '-tOS-O. au Bureau de
l'iMP iMlTTAI- 20H5B

_î_n_ *^a t |euiau"e 
¦* 

'•'¦<' t- '- -
"IfllIV. ter , un hon piano.
Payement comptant. — Ecrire
sous chiffres J. IV. 20_i33. au
B u reau rie I'IMPAU TIAL . 20 .3

CnâlflDrC sont offertes à
monsieur honnête et solvable. —
S'adresser rue du Premier-Mare
16. nu rez-de-chaussée. 20826

__ i.ri _ .Q _ d8 .ramophones , àUlolfUDd m_ f B i état _ neuf ,
cédés à bas prix . 2092a
S'ad. an bnr. de I'clmpartial».
___ ._k___ i.__ A louer pour le{laSgaSiil. 81 octobre un
bon magasin dans l'immeuble rue
de la Balance 12, avec logement
de deux pièces si on le désire. —'¦
S'adresser chez M. Uh. Schlu-
negger , rue de la Tuilerie 80.
20634 Téléphone 178

_ _ _ _ _ _ _ A V8ndfe ¦ &lace de
_lulc- devanture , épaisseur

8 mm. , grandeur 1,60x1 ,35 m,
— S'adresser Photo gravure A.
Courvoisier , rue du Marché .1, au
3me étage. ¦ . um
m :i. A vendre il lits com-
klISa plets (crin arilml), 2
bois dé lit Louis XV (à 1 place),
1 dit à S places, 1 armoire à
glace, 1 secrétai re, 1 lavabo , 1
commode, tables à allonges et de
cuisine, 2 buffets à 2 portes, 1
bureau à 3 corps, 1 table à ou-
vrages, guéridon , sellettes, phar-
macie, ï canapé, 3 divans mo-
quette , 1 berceau émaillé com-
plet. Bas prix. — S'adresser chez
AU, Paul Beck, tapissier, rue de
la ^Serre 47. Téléphona _ -.._4.

WÊ\r BeaiiK meubles
bon marché. — A vendre
superbes armoires à glace bi-
seautée, noyer et chêne, cirée ou
polie, 200, 350 et 280 fr. Se-
crétaires, noyer poli où ciré, de-
puis 160 Tr. Buffet de service,
moderne , 295 Tr. Lavabo-com-
mode, avec ou sans glace, depuis
70 Tr. Lavabo-chemin de fer,
noyer poli (05 fr.) Buffet à 2 por-
tes 155 fr.) Commode noyer po-
li (65 fr.) Bureaux à 3 corps,
noyer poli (170 fr.) Un superbe
choix de divans moquette , laine,
toutes les teintes (160 fr.) Ca-
napés en parfait élat , depuis
45 fr. Lits de fer métallique.
Lits Louis XV, à 2 places, com-
plets, matelas bon crin (350 fr.)
Chambre à manger, complète,
moderne (515 fr.) Chambre a
coucher complète, avec toute la
literie, avec ht de 130 cm. de lar-
ge (1050 fr.) Chambre à cou-
cher complète, avec lits jumeaux
et literie première qualité (1400
fr.), etc. — S'adresser Kue dn
Grenier 14. au rez-de-chaussée.
Téléphone 20.47. ' 20266

Moteurs. Lr\eT«m „
HP. courant 110 et 155 volts. —
S'adresser rue du Manège 17. au
2mo "Inge ;'i droite . -0767

iûlinn f l l l û  serieusu , présentant
UCUUC 1111C, bien et active, par-
lant français, allemand et italien,
connaissant très bien le service,
cherche place comme sommelière
ou fllle de salle, dans bon Hôtel
on restaurant, certificats à dispo-
sition. — S'adresser à Mme Bern-
hard. Rue Léopold-Robert 88A.

20769
Dûtrifiio cHû sérieuse et de toute
UBlUUlùBUB confiance, demande
emp loi dans l'horlogerie ou. dans
commerce. — Ecrire sous chiffres
A. B. 20771, au bureau de I'IM-
PABTIAL . 20771
Porc nn n o - de toute confiance,
iWwHJJ.Pi cherche place dans
un peti t ménage. Désire rentrer
chez elle. — S'adresser à l'Office
Social. SQ743
PpncnniIO de toute confiance ,rGI OVIlUC désirerait faire quel-
ques heures, de préférence le ma-
tin. * 20769
S|adj a^ burj d^|«Impartial»

Ï.ÙP...IP 11P capable ., uuur ueti-
UOvlHlBUl , tes pièces soignées,
trouverait place stable dans Fa-
brique de la localité. — Ecrire
sous chiffres D. K. 20786 au
Bureau de I'IMPAIITIAI.. 20766

Commissionnaire. 0n de-
man-

de nn jeune garçon débrouil-
lard ponr faire lea commis-
sions entre les heures d'éco-
le. 20775
S'ad. an bnr. de I'clmpartial»

Sommelières *%àlr_.uU.
demandées. — S'adresser Bureau
dé Placement Petitjean , rue Ja-
quet-Droz 14 20784
Annrcnt l ébéniste est demande
AJJ-j l W*U . chez MM. Hofstetler
dk Cie. Fabrique de meubles, -rue
de l'H.tel-de-Ville 38. 20814

Sertisseuse TebIe est %_8._
3'ad. an bnr. de .'«Impartial»

On demande Gœ__.t p_
familles, bonnes Sommelières,
Filles de cuisine. — S'adresser
Bureau de Placement , rue Da-
nielJeanrichard ,3. 20t_26
'nrmû flllo liliérôe des écoles,

UCUUC 11116, est dtmandéi ! dans
bon magasin de la vi l le .  20824
S'ad. an bur. de 1'«Impartial»

flii iciniôpo «>«'>•*'«*««»•» l u sua -
-Ul -llllGl O , vaux d' un ménage
soie» -, esl ilumnu-iNf. .O'M l
S'ad. au bnr. de I'clmpartial»
V' .îhsn. do rouages et ecUappe-
Il -HCUl ments. petites pièces,

est demandé de suite. — Ecrire
sous chiffres R. C. 20890 au
bureau de I'IMPARTIAX. : 20890

Pr.lit_ 0.1c0 tie uoUes or esl de"1 UllûùCUoC mandée de nul' .-.'0905
S'ad. an bur. de I'clmpartial»

DOIIieSllQUe. connaissant les tra-
vaux de terme , est demandé de
suite , • 20909
S'ad. an hnr rie l' «1 .martial»

Appartement. 'B _
appartement de 6 pièces, chambre
de bains, lessiverie, dépendances
et grand jardin. Fr. 2000 —,
Quartier Est. soeas
S'ad. an bni. de I'clmpartial»
Rpim n A iouel' pour lin octo-
U-llull. bre, un logement de 2
chambres, au soleil , et toutes dé-
pendances. — S'adresser à M.
Jean Kohler. à Renan. 20658

Appartement , i Tl S*convenir , Bue du Nord 110, ap-
partement soigné de 5 chambres ,
bains, belles dépendances et parc.
S'adresser rue du Temp le-Alle-
mand 61 . nu 1er étagf . 20V11

...lI.ml.PQ A 'OU0 1' chambre
UllalllUl C. meublée, située au
centre, à Demoiselle ou Monsieur ,
aveo pension. Môme adresse on
prendrait des pensionnaires.
S'ad. an bnr. de I'clmpartial»

20710

Jeune homme, £_ . _.- _ _ . tl
vembre, chambre confortable,
dans quartier de la Gare ou de
l'Abeille. — Offres écrites sous
chiffres IV. L. 20829 au bureau
de I'IMPARTIAI,. 20829
nh amh .n  e8t demandée, p., ser-UUttlHUl C Vi r de garde-meubles.
Pressant. - Offres écrites sous
chiffres II. A. 20809 . au bureau
de I'I MPARTIAL . 20809
r.hàmh. a Demoiselle âgée, deUllalllUlC, toute moralité, de-
mande de suite chambre au soleil ,
non meublée , chez personne tran-
quille. — Ecrire sous chiffres
A. Z. 20937. au bureau rie I'IM-
PARTIAL. 2093"
r.hamhp. et Pension. — Jeune
UUQU1U1 C homme sérieux , solva-
ble, travaillant dehors, cherche
chambre et pension pour le 15
novembre, dans bonne famille. —
Ecrire sous chiffres A. B. 20757.
au bureau de I'IMPA RTIAL. 20757
MpiihlûQ d'occasion. — On
UIGUUIG O demande à acheter un
buffet de service et un lavabo
avec glace. — Adresser offres avec
désignation et pris, à Mme Boe-
si-pr . run , iu f'.nmms . e97 20773

Â CT p nft .  A d'occasion , une belle
ICUUIC machine â coudre . —

S'adresser Bue Montbrillant 7, au
rez-de-chaussée. 20657

Â -ûnr l rû  nn habit de cadet
ICUUI C en parfai t état. —

S'adresser rue Numa-Droz 84, au
3me élage. 20878

A
nnnHnn Petite voiture d'en-
ICUU1 C faut, pliante, n'ayant

jamais servi , capote et tablier
moleskine bleu marine, Prix, 50
francs. — S'adresser, le matin
avant 10 heures ou entre 1 et 2
heures après-midi , chez Mme
Georges Blum, 2, rue de la Pro-
menade. 007i.3

Pn.16601 tO 8ur courroies , eu non
1 UUooCUC état, ainsi que logeons
nour pousae-nousse, sont a ven-
dre. 20764
S'ad. an bnr. de I'clmpartial»

Petit fourneau _.„_ vq_ ___
table ronde et des chaises. — S'a-
dresser, le soir dès 6 heures, à
M. S. JAVET. rue du Temple-
Allemand 135. 20749

Â Confire une tab'e ovale, noyer
ICUUI D massif , poli , un four-

neau à pétrole, 1 potager à gaz,
un appareil photo, des skis, une
chaise d'enfant, ainsi qu'une pous-
sette ; le tout en bon état. — Prix
très avantageux. — S'adresser,
le matin et le soir , après 6 heu-
res, rue des Fleurs 15, au ler éta-
ge. à droite. 20617

A VPMÏFP nne bonne ligneVeuill e droite. - Of-
fres écrites, sons ohiffres B.
G. 20781, au bureau de l'«'m-
partial ». 20781
Â VPÏ1__ P P°nr cause deA venure dépar1. m ut
complet, propre, à 1 plaoe
et demie, nne table de nuit,
nne grande toilette, une table
de cuisine, tabourets, un po-
tager à gaz et ustensiles, deux
potagers à pétrole et diffé-
rents objets. 20782
S'ad. an bnr. de I'clmpartial»

Â vpnripp un ro** -11 iffq1,6 pQla-
ICUUIC ger combiné, émaillé

blanc. — S'adresser à M. A. Bou-
card, Combe Grieurin 11. 20914

Ecole privée
pour enfants de 5 à 9 ans

M ^ LTHIRSCH
Sorbiers 15

ENSEIGNEMENT INDIVID UEL *

Jeux éducatifs 20426
de l'Institut J.-J. Rousseau

Local situé au soleil. Tél. 127.

flOX UflNS !
Préparation QUOTIDIENNE des
devoirs scolaires, fr. 12.— par
mois. Leçons particulières de
toutes Jes branches de l'enseigne-
ment primaire. — Mlle Eva
Calame, Instiuttrice diplôni i .,
r.ie du Puits 7. Tél. 1103. ¦ 208.1
__«-______M____________________________________

Le Sang* de Bouleau I
se trouve à la 147.3 S

PIIAKMACIE ROUItQUIrV I

Fabrique te iis
de la

Retord Dreadnou gbt Watch Co.
(S. A.)

Itue du Parc loO
engagerait de suite 20936

TTyiQ

Jenne FILLE
pour démêlages de nickelages.

Outils d'occasion *8a-i
ACHAT —i VENTE

Paul JANNER
Jaquet-Droz 18. T.iéphone 15.21

LANGUE et LITTERATURE
Italienne

Professeur

Béatrice Graziano-Ravarino
98, Rue du Parc, 98

HIme étage

Môme adresse,

ESPAGNOL
Technique et Commercial

La Potion No Ml
se trouve à la

Pharmacie BOURQUIN

Huile de Harlem
__*a_îc__«s

Pharmacie Monnier
Pris fr. O.SO le flacon

16f>84 

Mw lM
On demande Une bonne ouvrière

sachant souder à la machine. —
S'adresser à MM. Rubatlel & We-
yermann . Pnrc 116. 20930

Coupages
de balanciers

seraient sortis à domicile. —
Publicitas. La Chanx-de-
Fonds, sous chiffres 10475.
renseignera. P-10475-LE 20817

Régieiise-refouGheusë
pour grandes pièces

Ùnev-nftir
pour grandes pièces ancre,

One poseuse de glaces
à laquelle on apnrendrait la ren-
trée et la sortie du travail
sont demandés à la 20834

tt jjt M _____ i lit

Régleuse
connaissant les plats et les Bre-
guets , si possible au courant de
la retouche , pour grandes pièces,

est demandée
pour le Val de-Kuz. — Offres
écrites sous chiffres P -32716 C.
a Publi_ itas. La Cliaux-de-
Fonds. P .'3716 G 30885

Terminages
à sortir immédiatement, 5 '/4 à
S 'It , e s/, et 10Va lignes, avec
fo urnitures. Qualité soignée. —
Ecrire à Case postale 10476,
La Ghaux-de-Fonds. '.'0816

D£calqueosc
Béoalqueusa pouvant mettre

lea noms aux montres termi-
nées serait engagée de suite
par importante maison de la
place. La préférence sera
donnée à personne au cou-
rant de la pose du radium. —
Offres par écrit, aveo réfé-
rences, sous chiffres B. L.
20783, au bureau de I'c lm-
partial ». 20783

Vieui Journoui!
A vendre un stock de vieux

journaux illustrés, revues, à 40
centimes le kilo. — Librairie
C. LUTH Y. 3&02

«-•j ^^ Boucherie
Rue dn Collège SS5

débite tous les jouira, belle- vian-
de fraîche :
Pour Bouilli, depuis fr. 0.70 à

fr. 1.— le demi-kilo.
Pour Daube, depuis fr. 1.— à

fr. 1 .'25 le demi-kilo (sans os).
Pour Rôti , depuis fr. 1.40 à

à fr. 1.60 le demi-kilo (sans os).
Saucisses coites, à fr. 1.50

la paire.
Saucisses sèches, à fr. 1.20

la paire.
Gendarmes, à fr. 0.40 la paire.
Cervelas, â fr. 0.15 la pièce.
Salé cuit, tous les vendredis

soir.
Se recommande, 20952

Vve Schneider-Benoit.

t-W*
Ou vendra», vendredi,

sur la. Place dn Mar-
ché, dès 8 heures du
matin, la

Inde
de 10 porcelets

Premier choix 20953
Le desservant . A. TBIPET.

Embolteurs,
Décotteur.

sur grandes pièces 8 jours, sonl
demandés par 30635

AUBRY & Co.,
Rue de la Loire 6

Régleuses
ponr petites pièces

sont demandées.
Extra urgent. — S'adresser
i M. A. Leuthold. rue Léopold-
!ob»rt 70. 20/99

Local
On cherche, pour le printemps ,

petit local, si possible au centre
et passage fréquenté. — Offres
écrites sous c_ i_ .es X. B. 20506
au bureau de I'IMPARTIAL. 20506

!

Le Vin doun
du .

Piémont
EST ARRIVÉ
flux Magasin, alimentai!..

LES FILS de

Fortuné JAMOLLI
Rua de la Balance 8 |
LE LOCLE * Grand'Ruo 23 I

Se recommandent. 20786 I

Stade Mi Cantonal neuchâtel F.G.
Dimanche 26 octobre 1924, à 15 _.

Alsace-Suisse Romande
Places debout pour Dames et Enfants, Fr. 1.10. Messieurs, Fr-
1.70. -' Places assises non numérotées, Fr. 2.70. - Tribunes nu.
mérotées (Sme et .4me rang), Fr. 3.70, (ler et 2me rang), Fr. 4.70.

(L'entrée sur le stade et les taxes sont comprises dans ces prix).
Billets à l'avance au Compte de chèques IV '140. plus 25 ct. de
frais, et au Café des Alpes, samedi 25 octob re, de 15-19 beures
et dimanche matin, de 10 heures à midi. 20903
Pour les détails voir le programme officiel. - BUVETTE.

SmW Pour ce match , organisé par l'A. S. F. A,, les cartes d'o»
bligataires, d'honoraires , de membres passifs et actifs , ne sont paa
valables.

I f p lendid  I
m COMCERT LéS JOURS fl
1 par le brillant ORCHESTRE ROSSI I

|£g] JEUDI SOIR : Démonstration des Danses H
_m modernes par les Professeurs TRUVCA '__]

I VES.DI Grand Concert de Gala pour Familles s__ . I
ijjà-j Entrée libre . . .'iOQOT l.ntrée libre sm

M Sociétés île liston. I
CARTONS DE MUSIQUE I

16 portées, pour grands morceaux M
\. imprimés des _ côtés. ¦ En vente à ia 

^Librairie COURVOISIER |
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L'auenir de consianiople
«ttre de Turquie

Le malaise économique dont soutire Cons-
tantinople a sensiblement empiré depuis quelques
mois. Personne, d'ailleurs, n'en disconvient. La
presse turque la première, les j ournaux gouver-
nementaux eux-mêmes consacrent chaque jour
à ce phénomène des articles inquiets , tandis que
les autorités s'efforcent par mille moyens de re-
médier à ce dépérissement de toute une ville. Il
est en effet certain que depuis l'armistice et la
paix la prospérité commerciale de la capitale de
l'ancien empire ottoman a considérablement dé-
minai, en même temps qu'ont augmenté de fa-
çon sensible la cherté de la vie et la misère de
la population. L'activité maritime du port n'est
plus que l'ombre ds ce qu'elle était j adis, et der-
nièrement le « Tevhid » pouvait reproduire deux
clichés superposés et des plus saissants par leur
contraste , l'un représentant l'entrée de la Corne
d'Or, « telle qu'elle était hier », avec des flottes
de paquebots, et l'autre « telle qu'elle est au-
j ourd'hui », avec de rares bateaux. Tout l'édifice
social de la cité subit les effets fâcheux de ce
marasme ; là stagnation des affaires se propage
dans tous les domaines ; les banques se mon-
trent avares de crédits; de grandes maisons li-
quident ; les étrangers partent et l'élément mu-
sulman diminue lui-même, attiré par l'espoir
d'une vie plus facile eo Anatolie. Bref , Cons-
tantinople traverse un crise des plus graves.

Les ca«ses de cet état de choses sont com-
plexes et. à ce point nombreuses que la cham-
bre de commerce de Constantinople, qui a tenté
de les approfondir, d'étudier leurs effets et de
prescrire des remèdes aux maux qu 'elles ' occa-
sionnent, n'a pas irédigé moins de onze rapports,
chacun de la dimension d'un volume. La guerre ,
avec ses ruines et ses deuils, est très certaine-
ment la première coupable ; depuis le premier
conflit balkanique en 1912 jusqu'en septembre
1923, elle n'a cessé d'ébranler, de fausser l'orga-
nisme délicat de la vaste cité. Durant toute cette
période, le fléau classique de la ville, l'incendie,
l'a continuellement ravagée, transformant plus
d'un cinquième de Stamboul en un amas de dé-
combres. L'effondrement de l'empire ottoman, en
réduisant la Turquie à son seul territoire natio-
nal , diminua à son tour l'ancienne vitalité de
Constantinople, hier encore le véritable centre
économique de tout l'Orient méditerranéen. La
ruine des ports russes, la fermeture de la route
du Caucase vers la Perse et le Turkestan para-
lysèrent également la maj eure partie des tran-
sactions par la mer Noire. La désignation d'An-
gora comme capitale de la j eune République vint
ensuite porter un nouveau coup à l'ancienne vi|.
le des sultans. En outre, le bouleversement des
conditions stratégiques du pays par la fixation
de nouvelles frontières, l'emploi de l'aviation et
l'ouverture des Détroits furent cause que' Cons-
tantinople ne put rester plus longtemps le centre
de gravité militaire, ni même le port de guerre
du nouvel Etat. La flotte entière, l'ex « Qoeben »
en tête, mouille désormais à Ismidt.

Selon une décision du commissaire de la dé-
fense nationale, les écoles d'officiers seront
transférées en Asie-Mineure. Déj à les arseiîaur
de Top-Hané, désaffectés, ont été remplacés par
des établissements édifiés en Anatolie, si bien
que des milliers de fonctionnaires se sont vus fi-
nalement forcés d'abandonner avec leur famille
les rives du Bosphore. Le départ de 300,000
Grecs et Arméniens, dont le rôle était très im-
portant dans l_es opérations commerciales et ma-
ritimes, a détraqué à son tour nombre de roua-
ges économiques de la cité. Constantinople se
trouve privée de la sorte, du j our au lendemain,
de la partie dte "la population dont l'activité s'ap-
pliquait principalement à la navigation, au trafic
à la banque, au négoce, aux comptoirs et à l'in-
dustrie. Ces spécialistes durent être remplacés
au pied levé par des éléments en grande partie
improvisés, qui, de l'aveu même du sous-secré-
taire d'Etat du commerce Zuhdi bey, « n'ont pas
encore fait preuve de toute l'initiative et de l'ac-
tivité nécessaires pour combler les vides qui se
sont produits ». A son tour, le personnel étranger
de toutes les sociétés concessionnaires fut rem-
placé par des nationaux turcs musulmans. De
nombreuses familles, qui ne peuvent assurer l'é-
ducation de leurs enfante depuis la fermeture des
écoles françaises, ont repris également le chemin
de l'Occident. Et ces départs échelonnés, qui ne
cessent de désorganiser le mécanisme commer-
cial de la ville entière, se poursuivent encore :
près de 60,000 Grecs soumis à l'échange s'ap-
prêtent à s'embarquer pour Salonique et le Pi_
rée. pertes, une partie du vide créé par ces exo-
des successifs sera rempli par les émigrés turcs
de Grèce. Mais cette transplantation humaine ne
signifiera pas encore la stabilité définitive de la
population de Constantinople. En s'installant sui-
le Bosphore, les nouveaux arrivants ne font qu'o-
béir à l'ordre des autorités. Peut-être voudront-
ils vivre demain dans des régions plus adaptées
à leurs travaux comme à leurs connaissances.
C'est pourquoi l'échange des populations ne mar-
quera pas le terme final de cette crise. De nom-
breuses années s'écouleront encore avant que la
ville ait retrouvé son équilibre économique dans
la coordination des efforts entre tous ses anciens
et nouveaux habitants.

Le départ forcé de la partie de la population
qui possédait nombre d'entreprises utiles au fonc-
tionnement vital de Constantinopl e n'a pas seu-
lement eu comme corollaire un appauvrissement
général de la ville, mais aussi l'organisation,

dans les pays voisins, d une concurrence achar-
née contre sa prédominance économique dans le
Proche-Orient.

Les émigrés dont la plupart étaient dans l'ai-
sance, ont emporté avec eux leurs capitaux et
leurs expériences, et même leurs moyens de pro-
duction. Dans leur nouvelle patrie, ils ont con-
tinué tout naturellement leurs relations d'affai-
res avec leurs anciens correspondants d'Europe
et d'Amérique. Ils ont draîné die la sorte dans
les autres villes du Levant l'activité commer-
ciale qui constituait autrefois la plus importante
partie de la richesse de Constantinople. Ajou-
tons qu'avec la paix, de nouveaux courants com-
merciaux se sont formés dans la Méditerranée
orientale. Tout autant que l'échange des popula-
tions, les nouvelles frontières, les constructions
des voies ferrées nécessitées par la guerre ont
fart affluer vers d'autres ports les marchandi-
ses dont autrefois Constantinople était l'entre-
pôt général. Le trafic s'est ainsi déplacé. Alexan-
drie, Beyrouth, le Pirée, Salonique même ont
profité de ces conséquences du conflit mondial.
Autrefois simples satellites de la grande mé-
tropole du Bosphore, oes villes sont devenues
ses concurrentes les plus directes et les plus me-
naçantes.

La -réforme des tarifs douaniers dans un sens
strictement protectionniste, l'établissement d'un
octroi frappant de droits élevés toutes les den-
rées, même de première nécessité, pénétrant
dans la ville, ainsi que d'autres décrets conte-
nant certaines erreurs inhérentes à toute ré-
glementation nouvelle, causèrent à leur tour une
diminution sensible dans l'activité du trafic ma-
ritime constantinopolitain. Les opérations de
contrôle et de ravitaillement des navires, trop
lentes et trop coûteuses au gré des compagnies
de navigation, contribuèrent, de leur côté, à ag-
graver le mal. Et de causes en effets, la stagna-
tion des affaires amena naturellement une perte

de gain considérable pour toute une partie de
la population turque ; c'est ainsi que les débar-
queurs, forcés presque au chômage, furent obli-
gés d'augmenter le prix de leurs services, de
sorte que les frais de chargement et de déchar-
gement le long des quais dépassèrent bientôt
les prix en vigueur dans les autres ports médi-
terranéens. Devant cette situation critique, les
autorités n'ont pas craint toutefois de prendre
des mesures énergiques. C'est ainsi qu'elles ont
décidé de supprimer les corporations d'ouvriers,
mahonniers, cochers, bateleurs, harnais et autres,
qui, pourvues dé privilèges moyenâgeux, éta-
blissaient elles-mêmes leurs tarifs, taxaient tout
transport selon leur bon' plaisir, et réclamaient
pour le moindre service des prix fabuleux.

La crise de Constantinople tient de la sorte à
cent causes diverses. Les unes d'ordre historique
et politique , comme la chute de l'empire otto-
man, paraissent irrémédiables et font de l'an-
cienne cité des khalifes l'une des principales vic-
times du conflit mondial. D'autres, d'ordre tech-.
nique et administratif, ne sont par contre que
provisoires et seront sans doute promptement
éliminées par les autorités de la République.
D'autres enfin, de nature économique , exigent
simplement l'adaptation de la ville à ses nouvel-
les conditions d'existence. Les conséquences de
la grande guerre ont d'ailleurs modifié partout
les situations acquises ; pour maintes cités, les
positions économiques qui autrefois paraissaient
des plus assurées sont remises en j eu. Parmi les
ports. Hambourg, Triests, Salonique , Constan-
tinople, Odessa ont été durement frappés et
pour chacun il s'agit de se faire au nouvel équi-
libre. Pour Constantinople, la question se coim>-
plique encore du fait de la grave déchéance po-
litique qui la frappe par la perte de son rang de
capitale. Cependant les lois qui président à la
fortune des villes, à leur floraison, apogée et dé-
clin, sont mal connues. N'oublions pas d'autre
part que la période <iue traverse à cette heure
la métropole du Bosphore est celle de l'après-
guerre. Les années de 1924-1925 sont pour la Ré-
publique turque celles de 1919-1920 pour les na-
tions belligérantes de l'Europe. Placée.sur Tune
des voies maritimes les plus fréquentées du glo-
be, centre de transit entre l'Orient et l'Occident
Constantinople ne peut perdre en quelques an-
nées, 'comme sous le coup d'une baguette magi-
que, ni son importance économiue, ni sa phy-
sionomie de grande ville.

P. GENTIZON.

La peine de mort en Suisse
La Constitution fédérale de 1848, dit la « Ga-

zette de Lausanne », avait aboli la peine de
mort pour l'es délits politiques seulement. Dès
lors plusieurs cantons prirent l'initiative de la
supprimer complètement chez eux : Neuchâtel
en 1864. Zurich (1868). Tessin et Genève (1871),
Bâle-Ville (1872), Bâle-Campagne (1873). La
Constitution fédérale de 1874 poursuivit la ré-
forme commencée et déclara la peine de mort
supprimée pour toute la Confédération, sauf
pour les délits mil;ta;.res en cas de guerre. Mais
des crimes retentissants vinrent émouvoir l'o-
pinion pwbl'que oui .réclama la liberté pour les
cantons de rétablir la peine cap'taie. Ce qui fut
admis en pffet lors de la votation fédérale du
18 mai 1879 : sur 382 000 bull< .'ns valables, le
peiro'e porepta la réforme par 200 000 voix con-
tre 181.000 : 14 cantons acceptaient et 8 rej e-
taient le projet au! donna l'art-cle 65 actuel de
la Constitution fédérale : « Il ne pourra être
prononcé de condamnation *à mort pour cause
de délit politiatte ». Dix cantons suisses usè-
rent de la liberté nouvelle et rétablirent la peine

de mort : Appenzel-Ext, Obwald, Un, Schwytz,
Zoug, St-Gall, Lucerne, Valais, Schaffhouse et
Fribourg.

Mais depuis 1879, les condamnations capita-
les furent fort rares, cinq cas en tout. Dans
son ensemble, le peuple suisse paraît hostile
à ces condamnations et le problème connaîtra
encore de belles contreverses quand il s'agira
de prévoir ou non cette peine dans le code pé-
nal fédéral 

La ta. É_ les mm
A l'occasion de la création prochaine a Berne

de deux centrales automatiques (« Bollwerk »
pour la ville, et « Zaehringen » pour la banlieue),
les j ournalistes ont, été conviés à visiter les ins-
tallations téléphoniques de la vile, dont M. Haa-
ger, chef d'exploitation de l'arrondissement, leur
a fait les honneurs. Nous débutons par la grande
centrale urbaine. A l'usage des lecteurs qui n'ont
pas encore vu de bureau semblable, disons que
des tableaux — une vingtaine'— sont répartis le
long des parois. Chacun d'eux comprend deux
parties. Un tableau supérieur contient autant de
trous minuscules que d'abonnés; quelques-uns
portent, au moyen de boutons de couleur, des
mentions spéciales : « absent », « en réparation »,
etc. Le tableau inférieur concerne uniquementles
abonnés du secteur ; chacun d'eux dispose égale-
ment d'un emplacement pour la fiche et d'un pe-
tit signal électrique. Les fiches tenues à des cor-
dons, sont reliées par groupe de deux, écrit-on
au « Démocrate ».

Au moment où l'abonné décroche l'appareil,
le signal lumineux . s'éclaire. La téléphoniste,
coiffée du « casque », prend la fiche la plus rap-
prochée et la fixe en demandant : « Quel nu-
méro ? » Sur la réponse, elle place la fiche cor-
respondante au numéro demandé. Dès que les
deux abonnés sont en communication, le signal
lumineux — fonctionnant par l'électrolyse —
s'éteint. Il se rallume dès que l'un d'eux a posé
l'appareil. La téléphoniste doit encore presser
sur un bouton — chaque abonné a le sien — pour
marquer la conversation. Les tableaux, qui com-
prennent chacun jusqu'à 480 abonnés, sont grou-
pés par trois. Ce n'est point du tout pour rap-
peler les trois Grâces — encore que ces demoi-
selles le mériteraient souvent — mais afin d©
permettre une réduction du personnel de midi à
deux heures, ainsi que le soir et la nuit. Au mi-
lieu de la salle bien éclairée se tient la surveil-
lante, grave et digne. Les téléphonistes sont en
général fort jeunes (on assure qu'elles se ma-
rient en général rapidement). Leur tâche est pé-
nible. Mais elles s'en acquittent avec une telle
aisance silencieuse que l'on pourrait presque en
douter. »

Laissons de côté le bureau spécial pour appa-
reils automatiques et descendons à l'interurbain.
Au milieu de la salle, près de la surveillante, se
trouve une demoiselle qui, reliée avec l'étage
supérieur, reçoit les commandes, et les trans-
met sur des billets aux téléphonistes dispersées
dans la salle, et qui disposent des différents fils.
Des montres de précision, accompagnées de si-
gnaux lumineux, aident à la comptabilité. Aj ou-
tons que chaque abonné dispose, à la fin de la
conversation, de dix secondes de grâce. La
comptabilité est automatique. Elle s'effectue
dans une salle spéciale au moyen de machines
à calculer. Cette salle, où la machine aux multi-
ples délices minuscules se substitue à l'homme,
avec ses nombreuses parois noires, nous offre
un avant-goût de la centrale automatique du
Palais fédéra*!, que nous avons vue ensuite. La
construction de la centrale « Bollwerk », au bâ-
timent de la grande poste, est à peine com-
mencée aujourd'hui de sorte que l'on nous a mis
en .présence de sa réduction en miniature. Ony voit les appareils mécaniques refaire une à
une toutes les opérations confiées, à la centrale
manuelle, aux téléphonistes. "Comme aspect,
c'est petit, sombre, froid , presque glacial. Et l'on
se félicite presque en songeant que la centrale
manuelle subsistera encore un certain nombre
d'années, sous le nom de « Christophe », pour
desservir les abonnés médiocrement zélés dans
l'emploi de leur appareil. En effet, une bonne
centrale automatique, vu son prix, ne donne un
rendement financier favorable qu 'avec les abon-
nés qui font un usage fréquent de leur appareil.
Les autres auront encore l occa_ion de parler
à des téléphonistes à voix humaine.

A ia Société des dations
Commission des mandats

A la séance publique que tiendra aujourd'hui
à 11 heures la commission permanente des man-
dats, le marquis Théodoli, président de k com-
mission, présentera un rapport dans lequel il
rendra compte des débats auxquels les mandats
ont donné lieu aux dernières sessions du Con-
seil, ainsi que durant l'Assemblée. Prendront
aussi la parole MM. van Rees, ancien président
du Conseil néerlandais des Indes orientales, et
William Rappard, directeur de la section des
mandats.

La convention des transports
La convention internationale sur le transport

des marchandises par chemin de fer et sur le
transport des voyageurs et dés bagages sera si-
gnée à Berne, ieudi par les représentant s des
pays suivants : Allemagne, Autriche, Belgique,
Bulgarie, Danemark , la Ville de Dantzig, Espa-
gne, Esthonie, Lituanie , Norvège. Hollande, Po-
logne, Portugal , Yougoslavie, Suède, Suisse,
Tchécoslovaquie. En outre, un représentant de

la commission du gouvernement des territoires
de la Sarre participera à la signature. L. mi- -
nistre de; Roumanie, absent en ce moment , et
le représentant du Luxembourg, malade en ce
moment, signeront plus tard. M. Motta signera
ce document au nom de la Suisss.

Les Grecs de Constantinople '
Le gouvernement hellénique a fait remettre

au secrétaire général de la Société des Nations
une note lui demandant d'inscrire à l'ordre du
j our de la session extraordinaire du Conseil, qui
s'ouvrira à Bruxelles le 27 octobre prochain, la
question des Grecs de Constantinople. Le. gou-
vernement hellénique invoque l'article 11 du
Pacte, en alléguant que les Grecs de Constan-
tinople sont l'objet de mesures d'expulsion qu'il
estime contraires aux dispositions de la conven-
tion pour l'échange des populations grecques et
turques, annexée au traité de Lausanne. .

La manomte
Et puis, voici Manon... une autre Manon.
Celle-ci, il est vrai, est de taille, car le 'beau

poète Henri Bataille, avant de mourir, l'a ma-
gnifiquement écrite sur le thème de l'abbé Pré-
vost, t

Un théâtre parisien, pour son inauguration , l'a
donnée avec tout le tapage nécessaire. Rien n'y
manqua, même l'évanouissement de la principa-
le interprète, quelques heures avant la répéti-
tion général . cérémonie considérable où était
invité tout le gratin de la capitale. Tout le gra-
tin, ou presque, se cassa 1e nez, y compris M.
le Ministre de l'Instruction Publique, qu'on avait
oublié de prévenir. Ainsi agacée, la curiosité n'en
fut que plus vive et la dernière oeuvre d'Henry
Bataille va connaître des jours dorés.

Une autre Manon se prépare, celle-là de No-
zières, avec Mme Huguette Duflos et son mari
en des Grieux. Sensationnelle tournée.de pro-
vince et de Belgique, qui débutera à Paris par
une représentation de gala au profit de l'« Oeu-
vre des Libérées de St-Lazare ».

La Manon de Massenet et la Manon de Puc-
cini seront données plus que j amais dans des
théâtres de musique. Le Cinéma nous tient toute
prête « L'Histoire de Manon ».

Vous pensez bien que les Revuistes guettent
l'occasion. Manon, plus ou moins galante, sera
le principal personnage de la « Grande Revue
d'Automne » ou d'« Hiver » au Music-Hall, ou au
Cabaret. Les plaisanteries sont faciles et l'ac-
compagnement musical tout trouvé.

Mais ceci n'est rien encore., _
Pour profiter de la vogue, certaine," du nom

prestigieux, on va « manoniser » tout ce qui se-
ra susceptible de porter cette appellation.

Bien entendu,. d'abord, une nouvelle coupe de
cheveux, sans respect pour la tradition, en par-
tant de ce souvenir que Manon, fille perdue,
est en prison , les cheveux coupés courts. Elle
sera ainsi à la mode du jour, variante de la cou-
pe « à la garçonne » et « à la fièvre thyphoïde ».

Nous connaîtrons toutes sortes de parfums
adéquats : « Sourire de Manon, Vertu de Manon,
Coeur de Manon ».

Il y aura infailliblement des apéritifs et des di-
gestifs : « Quinquina Manon, La Manonisette, La
Manonée ». , **-

Il y aura des bonbons, des tartelettes, de la
farine de bananes, de l'eau minérale et des lo-
tions capillaires qud se mettront sous l'évoca-
tion poétique.

Il y aura le « Manonus », poêle à bois ; la
Manonette, auto de promenade, dont le châssis
supportera une chaise à porteur.

Il y aura des bijoux et des dentifrices, des
corsets 'et des plats subtils. Attendez-vous à
des « sauces Manon », à des « grives Manon ».
Il y aura des statuettes de Manon, peut-être une
statue. Il y aura des « rosiers Manon », des
« bottines Manon ».

Que n'y aura-t-il pas, avec les moutons de Pa-
nurge que nous sommes ? .

Henry de FORGE.
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r FERRAT-llARDin
' 46, Rue Léopold-Roùert .6

Modèles de Maris

PIANOS - INSTRUMENTS
_*¦ 1 C n t l f cUA l JÀ 'Arrêt du Tram)

Cordes pour tous instruments ; spécialité Cordes de
zither extra , marque réputée « le Cheval» , acier la nièce
Fr. 0.20, Soie. Fr. 0.25. Boyau, Fr. 0.25.

Grand choix «Je PIANOS neufs
Facilités de payement. Prix moûérés.

Accords — Réparations

Terme d'Octobre
' -—-m —

DÉMÉNAGEMENTS - TRANSFORMATIONS
et INSTALLATIONS

de POTAGERS 20.9*.
SALLES DE BAINS
CONDUITES DE GAZ
CONDUITES D'EAU et
CHAUFFAGES CENTRAUX

sont rapidement exécutés par

BRUNSGHWYLER & GIE
SERRE 33 Téléphone 2.24

Toujours grand choix en réchauds et cuisinières
à gaz, des meilleures marques.

I S_>«cla_l_é «l«s II
I Confections BOUT Dames et Enfants §
H ROBES, COSTUMES gabardine, M
M et tricot laine : MANTEAUX M
M ECHARPES de soie — m
||| PRIX TRÈS AVANTAGEUX , chez 20932 I»

| M"18 PAUMBER Rue du Mord 25 I

•••••••••••••••••••••••••••••••••••••o
LAI _DMISC0 1 .0IJV_._ll Iodoux extra, le litre Fr. "1.255 •

3 o/a S. B. N. J 5 »/o 2067Û •

Léopold -Rob. 25 ^̂ f ^SSê Â  ̂ §•••••••••••••••••••••••••••••••••••••o

I .alignons S: fi.90 ï
ifl| tre et cuir No 36-48 m_ W m  ¦

i nouvelle Cordonnerie Kurth & Cie I
| *** Balance 2 - La Chaux-de-Fonds pi

EXPOSITION DE PEINTURE
J. Scmnilt - Ulrich - MILAN
HOTEL DE PARIS

18-31 OCTOBRE  ̂ 18-31 OCTOBRE
Ouvert de 10 h. à midi , de 14 7, à 18 h.

Le Soir, sauf lundi et jeudi , de 20 à 22 h. tj
205® : ENTRÉE LIBRE : 1

QHBHDE LUITERIE MODERNE
ED. SCHIÏIIDIGEB-BOSS

13 - Balance -12

Beurre (entriluoe extra
les IOO grammes Fr. 0.65
les 200 grammes » 1.30
les 25o grammes » 1.60

SPéCIALITé DE Crème fraîche
Voiture de livraisons à domicile» ISIôC

Circaiaires et Enveloppe s. l_pr. de L'Impartial

SSBEHRS*^"* ?,; f̂*l-l5_W
P̂ ŷ__ x__ -_______ l______

l__  ̂
___ _B__J__________ 1 _£___¦¦

___________ j_P__________ l _____ I H1MZ
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I Grande liquidation générale
| des Meubles Progrés
I Nouvelle Baisse dc Piii
f| Porte-manteaux 168.- 72.- MEUBLES DE BUREAU
& Bureaux de dames 125 - 98.- Bureaux ministres FP. 325 - 295 - 285.-
H Bibliothèques 875.- 450.- 290.- Bureaux debout 390.- 85.-
I Banquettes, noyer Louis XV. 39.- Classeurs verticaux 125.- 79- 65.-
m _ i T . ir_ r "__ '¦' • Tables de bureau 54.-m Salon Louis YX recouvert soierie rouge, mm fichiers 4 50
S, compose de 1 canapé, 2 fauteuils, 2 chaises, 545.- Tables de machines à ôorire avec 6 tiroirs 125.-
*£ Lits de fer pour enfants 95.- 39.- Classeurs à rideaux , 30 tiroirs 290.-

Zwicbachs au Malt
CRIBLEZ oasoo

2», Itue Numa-Droz. 22
T. Ipp linne 9.80

m* ¦"" ' ' ———• ' ' ' '

ÎIOïîISÎIC
dans la trentaine , cherche Gé-
rance, Association ou Re-
prise. Capital disponible, Fr.
10.000. —. — Offres écrites sous
chiffres M. Z. 20804, au Bureau
de I'IMPARTIAL. 20804
m ¦ ¦ ' I I I I  . ,  ¦ ¦_ i .  i .  i —i  i i —  i .

Cuisinière
Oa demande uue personne

sachant bien cuire et faire les
travaux d'un ménage soigné.
Bonnes références exigées. —
S'adresser, le matin et jusqu'à
3 heures l'après-midi, chez
Mme Lucien Braunschweig,
rue de la Serre 65. 20779

Jeunes Filles
On demande de suite quel ques

jeunes filles pour travaux d'hor-
logerie. — S'adresser, entre 11 h.
et midi. à. la Fabrique Nationale
de Spiraux , Serre 106. 20664

Fabrlùue Importante : tous
objets en aluminium, cuivre,
.laiton, etc. 20678
Demande Agents Régionaux

pour la Suisse Romande
Sérieuses références exi-

gées. — Adresser offres écri-
tes, sous chiffres O. 8503 X„ à
Publicitas, GENEVE.

JH 40442 1.
y i i —_ — _ ¦ ¦ ¦ i— — ... i— ¦— _.. ,. _ . ¦  i.

Faiseur d'étampes
Importante Fabrique d'Horlo-

§erie cherche un jeune faiseur
'étamnes. — Ecrire sous chiffres

P 2856 IV. à Publicitas. IVeu-
chàtel. P2856N 20645
p ¦ _¦_ ¦ ....... i ... i i .

Employé
au courant de tous les travaux de
bureau, magasin, etc. cherche
emploi. Sérieuses références et
certificats à disposition. — De-
mandez l'adresse sous P. 2854
IV. à Publicitas, La Chaux-
de-Ponds. P-2854 N 20550

Associé
Atelier de galvanisation cher-

che associé, pouvant s'inté-
resser " financièrement en
vue d'agrandissement de l'établis-
sement. Connaissance de la par-
tis pas nécessaire. — Offres écri
tes sous chiffres P 3573 U. à
Publicitas. Bienne. 20792

I
Huile d'Haailem .éiilabie ,
80 cts le flacon, 4.50 fr. les 6 net g
Pharmacie BOURQUIN s

IÔCÂT
est à louer à partir du 1er no-
vembre. — .S'adresser chez M. R.
Mûnger-Gostely, rue du Progrès
7. a partir  de 19 heures . 90916

Dubail
A vendre plusieurs «DUBAIL»

neuves, avec jeu de piuces et ren-
voi. Prix avantageux. — S'ad .es-
ser ù M. Marcel Jacot. rue du
Pré, FLEURIER JH»6599»J _046_'

_^f^ Plusieurs ^^|̂

^
É.M_e._ .oo_.e\m neuves , 1" marque, sont ^Lm a enlever de suite, ainsi B

H q'une d'occasion, avanta- H
H tueuse. Bas prix. Arrange- m
m, ments sur demande. — m
mk S'adresser à M. J. M

^  ̂
Girardin, Rue j &
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L'actualité suisse
Les revendications du Tessin

BERNE, 23. (Resp). — Nous apprenons que
ies revendications du canton du Tessin conte-
nues dans le deuxième memqrandum du gouver-
nement tessinois au Conseil fédéral font l'objet
d'un examen par bs chefs de départements au
Palais fédéral depuis quelques semaines. Les
revendications les plus urgentes seront traitées
prochainement par le Conseil fédéral. Les reven-
dications du Tessin concernant les tarifs du tra-
fic voyageurs et du trafic marchandises sur les
chemins de fer seront discutées dans une confé-
rence avec les autorités ferroviaires qui aura lieu
très probablement au mois de décembre pro-
chain. Le Conseil fédéral pense pouvoir trans-
mettre une réponse au gouvernement tessinois
déjà vers la fin de novembre. De source auto-
risée, nous apprenons qu'une bonne partie des
revendications seront complètement acceptées
et qua pour les àptres, on acceptera certaines
modifications qui seront traitées plus tard par
le Conseil fédéral.

Le budget fédérai pour 192»
BERNE, 23. — (Resp.) — Le département fé-

déral des finances a déposé sur le bureau du
Conseil fédéral le proj et de budget de la Con-
fédération pour 1925. Des conférences ayant eu
lieu avec tous les départements, on peut s'at-
tendre que le budget tel qu'il a été présenté par
le département- fédéral des finances ne subira
pas de modification au Conseil fédéral. C'est
dans une de ses prochaines séances que le Con-
seil fédéral acceptera ce projet de budget, qud
sera immédiatement soumis à la d&égation des
finances des Chambres fédérales.

Roulez fromages, pour couvrir la frontière..,
BERNE, 23. — (Resp.) — L'exportation suisse

de fromage connaît maintenant des temps pros-
pères. Les prix en Hollande et au Danemark
étant plus élevés et les producteurs suisses
ayant su donner à leurs fromages une qualité
touj ours meilleure, l'a mesure prise par l'asso-
ciation des producteurs de lait d'abandonner un
centime à une caisse spéciale de l'organisation
pour parer au déficit provenant de la crise n'est
pas en vigueur grâce à la bonne exportation des
froma'ges.

Le transport des écoliers
BERNE, 23. (Resp). — La conférence com-

merciale des chemins de fer suisses aura à s'oc-
cuper de la réduction des tarifs pour le trans-
port d'écoliers. Elle entendra un rapport de la
direction générale des C. F. F. sur la réduction
des tarifs pour le trafic marchandises prévue
pour le ler Juillet 1925. :

L'as-tu vu la casquette...
BERNE, 23. (Resp). — L'administration des

postes met au concours la fourniture de 6000
casquettes. Seules les soumissions de fournis-
seurs suisses seront prises en considération. Le
drap sera fourni par l'administration, au prix de
Fr. 12.— le mètre. Les garnitures seront remises
gratuitem ent. La terme de livraison est le 1er
avril 1925.
Un accident mortel! bien étrange ou la porte qui

s'ouvre et se ferme
BERNE, 23. — Des pierres de granit sont dé-

chargées ces joursrci des wagons des chemins
de fer , entre les deux voies, dans le quartier de
la Lorraine.. Ces wagons ont des portes s'ou-
vran t à l'extérieur ; mais avant le commence-
ment du travail, elles doivent être fermées et
verrouillées. Cette, précaution n'avait pu être
prise sur l'un des wagons. Au passage d'un train
à contre-voi . la pression de l'air ouvrit la porte
qui fut repoussée violememnt par le tender de
la locomotive. Un ouvrier M. Tschannen se trou-
vait au milieu de la porte et fut atteint à la tête.
Il subit une fracture du crâne qui nécessita son
transport immédiat à l'hôpital où il est mort peu
après.

La fin du monopole du blé
BERNE, 23. — Le communiqué du Palais fédé-

ral annonçant des mesures en vue de la suppres-
sion du monopole du blé s'est heurté tout d'a-
bord, cela se comprend, à un parfait scepticis-
me, La nouvelle est cependant exacte. Lundi, M.
Schulthess a fait des déclarations précises aux
délégués de la meunerie. II est mêms question
de supprimer le monopole et la régie à partir
du 15 j anvier ou du 1er février. Un droit d'en-
trée spécial sur le blé et la farine permetre de
rémunérer convenablement la production indi-
gène et de garder 5000 tonnes à titre de stock
fédéral . L'évolution surprenants du département
de l'économie publique est vivement commentée.

L'émigration aux Etats-Unis
BERNE, 23. — La quote-part (2081) revenant

à la Suisse pour l'année fiscale 1924-1925 n'est
pas encore épuisée, mais environ 12,000 person-
nes nées dans notre pays sont déj à inscrites
dans les listas d'attente de différents consulats
des Etats-Unis d'Amérique. Leur nombre est
donc assez grand pour constituer les contingents
de plusieurs années. Tenant compte de ces cir-
constances, les consulats en question n'acceptent
Plus de demandes de visa pour immigrants jus-Qu à nouvel avis.

Maladies contagieuses
BERNE, 23. — D'après le Bullein du Service

d'hygiène, on a annoncé, au cours de la semaine
du 5 au 11 octobre, 7 nouveaux cas ds petite
vérole, dont un à Porrentruy, un à Bonfol et 5dans le canton de Lucerne. On a annoncé d'autre
Part 16 cas de varicelle à Zurich. 4 à Berne, 5
à Bâle-Ville , 3 à St-Oal! et 2 k Genève.

La durée d'insolation en 1923
BERNE, 23. — Le Bureau fédéral de statis-

tique, pour lequel il n'est pas de secrets, a cal-
culé le nombre d'heures de soleil, en 1923, pour
sept localités susses. En voici le classement :
Genève, 2051 heures ; Lugano, 2000 ; Bâle,
1746 ; Berne, 1713 ; Davos, 1706 J Zurich, 1683;
Montreux, 1549. De 1886 à 1910, on a compté
en moyenne 2244 heures de soledl à Lugano,
1786 à Davos et 1671 à Zurich. .

Voici, pour une période plus longue, le nom-
bre des j ours clairs par année : Lugano, 124 ;
Davos. 97 ; Montreux, 89 ; Coire, 87 ; Saint-
Gall, 64 ; Genève, 60 ; Lucerne, 59 ; Bâle, 55 ;
Zurich, 53 ; NeUchâtel, 52.

Une bourse des marchandises
BERNE, 23. — A la suite de nombreuses de-

mandes le Conseil d'administration de la Bourse
Suisse du Commerce a décidé d'organiser, à
Bâle, une journée hebdomadaire dite Bourse
de marchandises. L'ouverture en aura lieu, ven-
dredi prochain, 24 octobre, à 3 heures de l'après^
midi à l'hôtel de la Cigogne, rue de l'Hôtel de
Ville 25, au centre de la ville. On attend notaim-
ment des commerçants en céréales, fourrages,
produits agricoles, denrées coloniales et alimen-
taires, produits chimiques.

Transports internationaux
BERNE, 23. — La convention internationale

sur les transports des marchandises, des voya-
geurs et des bagages par chemin de fer Sera si-
gnée jeudi. M. Motta Signera au nom de la
Suisse.

Nos servîtes aériens
BALE, 23. — La Société <• Aviatik » des deux

Bâle annonce que, du ler mal au 30 septembre
1924, 348 atterrissages et 344 départs ont eu
lieu sur le camp d'aviation de Sternenfeld, près
de Bâle. 193 atterrissages ont été faits par des
aérop lanes étrangers et 155 par des appareils
suisses. La proportion des départs est de 191
et 156. Pendant la même période, 215 pasasgers
ont été transportés à Bâle et 211 sont partis
de Bâle. Environ 250 passagers ont passé en
transit, se rendant de Zurich à Paris et à Lon-
dres. La poste, aérienne a transposé 2919 kilos
de messageries à Bâle et 5145 kilos de cette
ville. Malgré les nombreux atterrissages et dé-
parts, malgré les passages sur le camp d'avia-
tion et le grand mouvement interne des passa-
gers, il ne s'est pas produit un seul accident
pendant ces cinq mois.

Les conseillers d'Etat de Bâlè-Ville et Bâle»-
Campagne, ainsi qu'une délégation du Conseil
des bourgeois et le comité de la Société d'a-
viation des deux Bâle, ont visité, mardi après
midi, le terrain d'aviation de Bâle-Sternenfeld.
Ces personnalités, dont un certain nombre ont
effectué quelques vols au-dessus de la ville de
Bâle se sont déclarées enchantées du dévelop-
pement de la place d'aviation bâloise.

L'inauguration officielle de cette dernière au-
ra Iiet| dès que sera terminée la station radio-
télégraphique de Bâle, par un meeting interna-
tional d'aviation, prévu au début du trafic aé-
rien de la saison d'été de 1925.

Paderewski donnera un concert pour les
sinistrés de Someo

LAUSANNE, 23. — M. Paderewski, ému du
grand malheur de Someo, a déclaré à M. le con-
seiller fédéral Motta qu'il désirait donner un con-
cert en faveur dtes sinistrés de Someo et qu'il
voulait que ce concert eût lieu à Vevey, dans la
grande salle du Casino du Rivage, sodt en décem-
bre, soit au commencement de j anvier.

M. Motta, très touché, a répondu à cette of-
fre généreuse qu'il viendrait de Berne assiter à
ce concert.

La condamnation d'un grec
LAUSANNE, 23. — Le nommé Papaulopoulos

Panayote, alias Monicos Andréas, alias Voino-
poulos ou encore Geatanopoulos Spiridon , Grec
reconnu coupable d'escroquerie au chèque et de
tentative d'escroqueri e au préjudice de plusieurs
banques de Lausanne a été condamné à 3 an-
nées de réclusion, 15 années de privations des
droits civiques et aux frais. Les conclusions de
la partie civile ont été admises.

Tués par des automobiles
i MUNSINGEN, 23. — En voulant dépasser un

attelage de paysan, Paul Gaemann, huit ans, a
été renversé par une automobile et tué sur le
coup.

GOSSAU, 23. — Un soldat du 7me escadron
de guides, nommé Helfenauer, a été renversé
et tué mardi soir par une automobile. Le chauf-
feur, qui était en état d'ébriété, a été arrêté.
""HF** Un piéton tué par une auto — On arrête

le chauffeur
MENZIKEN, 22. — Pendant la nuit de mardi

à mercredi, M. Julius Merk, 57 ans, marié, ren-
trant à son domicile, fut happé par une automo-
bile marchant à toute vitesse. Trainé sur un
certain parcours, il fut tué net. Le conducteur
de l'automobile s'arrêta dpabord, puis continua
sa route. Il a été arrêté.

La part suisse à 1 emprunt Dawes
ZURICH, 23. — Selon les rsnseignements par-

venus j usqu'à présent, la tranche suisse de l'em-
prun t allemand de réparations (70 'million s de
francs environ) ¦ a été souscrite bien au-delà de
sa valeur. On dit que les souscriptions étrangè-
res sont considérables.

Le transport de la dépouille de Sienkiewicz
ZURICH. 22. — Le fourgon contenant la dé-

pouille mortelle du poète polonais Sienkiewicz
est parti mercredi à 9 heures 30 de Zurich et ar-
rivera j eudi, à 6 hsures du matin, à Vienne. Il
est accompagné d'une délégation polonaise.

Une valise contenant des valeurs est dérobée
en gare de Zurich

ZURICH, 22. — Mardi après-midi, à la gare
centrale de Zurich, au moment de l'arrivée de
l'express Lausanne-Zurich, une valise a été vo-
lée devant le premier guichet des bagages à
l'instant où son propriétaire venait de la poser
à côté de lui. Cette valise contenait 1200 dol-
lars, 20 livres sterling, 600 marks-or, 800 francs
suisses en billets de banque et diverses autres
monnaies, des bij oux et des valeurs évalués à
15,000 francs, deux passeports turcs pour un
homme et une femme. Une récompense de
15 % est promise à ceux qui rapporteront le
produit du vol.

Le train funèbre a passé lia frontière
BUCHS, 23. — Le fourgon transportant la dé-

pouille mortele de Sienkievicz est arrivé, par
l'Orient-Express, un peu avant midi. A imidi cinq,
le train est rsparti pour Vienne où il doit arriver
j eudi matin à 6 h.

Chronique neuchàteloise
A Neuchâtel une voiture de tramway file contre

une maison— Il y a eu plus de peur
que de mal

Notre corresp ondant de Neuchâtel nous télé-
p hone :

Cet après-midi, peu avant une heure et demie,
la voiture des tramways 36, qui fait le service
de la gare à la Place Pury, descendait lîavenue
de la Gare, lorsque, au commencement de la
courbe conduisant sur la descente des Terreaux,
le lourd véhicule sortit des rails et continua sa
course dans Ja direction de l'imimeuble restauré
de la maison Schelling, ancienne fabrique Fa-
varger et Cie. Par un hasard miraculeux, la voi-
ture ne versa pas et fut arrêtée, par la bordure
en pierre du petit trottoir de l'immeuble précité,
L'avant du tramway toucha presque la maison.
La voiture elle-même a peu souffert, seul le
treillis de bois, servant de filet protecteur aux
roues d'avant, a été brisé.

La voiture était chargée de voyageurs, qui
n'eurent pas le temps de s'enfuir entre le mo-
ment où ils s'aperçurent de l'accident et celui où
le véhicule s'arrêta. Seule une demoiselle sauta
et se fit une entorse. Le conducteur est égale-
ment blessé, mais peu grièvement. Somme tou-
te, plus de peur que de mal. Mais on peut dire
que c'est un véritable miracle, car cet accident,
comme celui d'il y a quelques aimées au tram-
way de la Pontaise à Lausanne, eût pu avoir des
suites désastreuses.

Une enquête est ouverte sur les causes de
l'accident. On croit que le frein que voulut em-
ployer le wattman ne fonctionnait plus depuis
lâ^Crbisée de la rue de la Serre et que la voi-
ture, entraînée par la vitesse, sortit des rails
rendus humides et glissants par le brouillard
retombé sur la ville depuis 11 heures ce matin.

L'enquête se poursuit et une équipe du per-
sonnel des tramways tente de remettre la voi-
ture sur la bonne voie.
Un différend dans les autorités de Fieurier.

(Corr.) — Ensuite d'un différend survenu
entre une fraction du Conseil général et le Con-
seil communal, ensuite aussi d'une protestation
de la Commission de l'Ecole d'horlogerie, le
Conseil d'Etat est intervenu auprès du Conseil
communal, demandant à ce que soit convoqué
d'urgence le Conseil général. Celui-ci se réu-
nira le vendredi 24 octobre et on se plait à
penser que de cette séance, à laquelle s'inté-
resse l'Etat, découlera une amélioration dans les
rapports des groupes entre eux.
Réélection d'un pasteur à Travers.

Les électeurs de la .paroisse réformée fran-
çaise de Travers sont convoqués pour les sa-
medi et dimanche 6 et 7 décembre 1924 aux
fins de se prononcer sur la réélection du ci-
toyen Henri Barrelet, leur pasteur.
Nomination.

Le Conseil d'Etat a nommé le citoyen Emile
Kaufmann, place de l'Hôtel-_e-Ville 9, là La
Chaux-de-Fonds, aux fonctions d'inspecteur-
suppléant du bétail du cercle dé La Chaux-_e--
Fonds I, en remplacement du citoyen Géofgés-
Louis Dubois, décédé. ,
Médecine.

Le Conseil d'Etat a autorisé le citoyen Henri
Bersot, domicilié à Neuchâtel, à pratiquer dans
le canton en qualité de médecin.

SPORTS
Match Alsace-Suisse romande

Rappelons que ce match eura lieu dimanche
à 3 heures précises sur le nouveau Stade du
Cantonal-Neuchâtel F. C. L'équipe d'Alsace
qu'accompagnera quatre officiels arrivera sa-
medi soir à Neuchâtel et descendra à l'Hôtel
Terminus. Elle jouera avec les couleurs sui-
vantes : maillot rouge, culottes blanches et bas
bleus.

Les sélectionnés Romands n'arriveront que le
dimanche matin et se présenteront sur le ter-
rain avec des maillots rouge et blanc (par moi-
tié), culottes blanches et bas noirs.

Si le temps est beau, le train spécial Le Locle-
Neuchâtel risque d'être archi-bondé, vu les prix
très réduits et les heures de départ' pratiaues. 11
sera prudent, pour les tribunes du moins, dte
commander ses places comme indiqué aux an-
nonces, oar versement anticipé au compte de
chèques ÎV-I40. Il ne nous reste plus qu'à sou-
haiter le beau et un éclatant succès à nos sé-
lectionnèsi-

Equipe romande : Aubin (U.-G.-Sp.) ; Brœni-
mann et Gerber (Laus.-Sp.) ; Inaebnit (Laus.-
Sp.), Regazzoni et Huber (Etoile) ; Matringe
(Servette), Dasen (Laus.-Sp.), Sydler 111 (Can-
tonal), Dietrich (Servette), Abegglen 1 (Canto-
nal). Remplaçants : Riedweg, Blœsch et Facchi-
netti -(les trois Cantonal). Capitaine : Sydler III.

Chronique jurassienne
Commission des moyens d'enseignement.

La Commission pour les écoles ssdondaires —
composée de MM. E. Vauclair (St-Imier), pré-
sident ; Lièvre, insp ecteur ; Prêtre (Bienne) ;
Rougemont (Moutier) et Schaller (Delémont) —
a eu sa.dernière séance à St-Imier, h 9 octobre.

La commission pour les écoles primaires a dis-
cuté des nouveaux livres de lecture dans sa
séance du 11 écoulé, à Tavannes. Elle est ac-
tuellement composés de MM. Marchand, prési-
dent ; Moeckli, inspecteur ; Rebetez, député à
BassecoUrt ; Gueisibuhler, instituteur à Souboz,
et Surdez, instituteur aux Bois.

La Cbaax-de -f ends
Pourquoi) acheter' des produits suisses à l'étran-

ger ?
Un mécanicien, inventeur d'une nouvelle ma-

chine-outil, se rendit le printemps dernier dans
le Jura et présenta une offre à la direction d'une
fabrique d'horlogerie. Avec fierté, il démontra
tous les avantages de son invention.

« Nous regrettons beaucoup, lui répondit-on,
de ne pouvoir prendre votre offre en considé-
ration, car, il y a peu . de temps, nous avons
commandé une machine spéciale aux Etats-Unis.
Pour de telles choses, les Américains sont in-
surpassables. Leurs machines ont atteint un de-
gré de perfectionnement et de précision qu'on
ne peut trouver nulle part en Europe. Dès que
cette machine sera arrivée et installée, nous vous
inviterons à venir ici et il vous intéressera cer-
tainement dé la voir fonctionner. »

Quelques semaines plus tard, notre mécanicien
est appelé à X. et on lé conduit dans la salle
des machines. Il y resté quelques instants à peine
et remonte dans les bureaux de la direction de
la fabrique où on lui demande, avec un sourire
ironique, s'il a eu le loisir d'examiner la ma-
chine en si peu de temps. «Ce n'était pas né-
cessaire », répondit notre homme, « car cette ma-
chine sort de mes ateliers. Elle appartient à une
série que j 'ai livrée directement aux Etats-Unis
voici quelques mois. Elle porte tel et tel nu-
méro. » Le directeur, stupéfait, contrôle la chose
et en reconnut l'exactitude

La machine suisse dut donc faire un voyage
dans le Nouveau Monde, tandis qu'elle aurait pu,
quelques heures après son départ du lieu d'ori-
gine, être mise en .lace. Tout ce qu'elle y a ga-
gné, c'est que durant son traj et soin prix a pres-
que triplé.

Plusieurs lecteurs douteront de la véracité de
cette histoire; d'autres, ceux qui connaissent-
mieux la psychologie du monde des affaires, en
riront. Quant à nous, qui pouvons en garantir
l'authenticité, nous estimons qu'elle caractérise
le besoin de faire ressortir toujours plus la qua-
lité et la précision des produits suisses, facteurs
essentiels de leur origine. 11 ne convient pas seu-
lement d'apprécier les articles du pays, mais
aussi la persévérance et l'habileté de nos conci-
toyens. Et aussi nous combattrons cette étrange
mentalité psychologique qui consiste à acheter à
l'étranger des produits qu'on fabrique en Suisse,
et par surcroît des produits suisses qui rentrent
au pays par un chemin détourné. De cette façon,
on évitera également d'être les dindons de la
farce.

Association « Semaine Siùsse ».
Mort d'un doyen chaux-de-fonnier.

Nous apprenons la mort de l'un des doyens
de notre localité, M. Jean-Baptiste Mamie. Le
défunt avait plus de 93 ans et il y a quelques
semaines encore jouissait d'une santé robuste
et faisait lui-même ses provisions au m'arché.
Malheureusement, une brusque paralysie des
j ambes le contraignit à garder le lit et le mal
en se développant empêcha M. Mamie de réa-
liser son désir de devenir centenaire.

Le temps probable pour j eudi' 23 octobre::
Nuageux, léger fœhn domine pour l'instant, plus
tard pluvieux. ' <

Bulletin météorologique des C.F.F
da 23 Octobre à 1 heure») du matin

AItit * Stations Tem.P' Tempo Ven*«n m. centig. r

'180 Bàle 10 Couvert Calme
543 Berne 8 Pluie *587 Coire 9 Couvert >1543 Davos 2 » _
(*32 Fribourg 8 » ,
894 Genève......... 10 Pluie »
475 Claris 8 » .

lion Gœschenen 8 » »
5G6 Interlaken 9 » »
995 La Chaux-de-Fds ô » .
450 Lausanne 11 Con vert »
508 Locarno 10 Très beau »
338 Lugnno 10 » »
439 Lucerne 10 Pluie »
398 Montreux 11 Couvert »
482 Neuchâtel 10 Pluie »
505 Ragaz 9 Couvert »

^678 Saint-Gall 9 » »
1856 Saint-Moritz .... 

_ _ 
_

407 Schafthouse 10 Couvert V. d'ouest
537 -Sierre 7 Qques nuages Calme
563 Thoune 10 Pluie . »
389 Vevey 10 Couvert »

1609 Zermatt _ Manque
410 Zurich :o | Couvert V. d'ouest

L'Impartial i_ ,̂_, P B *,ra,** n
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¦>./ï Comme de coutume, articles de confiance ____ \

A louer dans Fabri que moderne superbes locaux
à l'usage d'Ateliers, Bureaux, etc. — Ecrire à Case
Postale 10431 * La Chaux-de-Fonds. _094i

Hautes Nouveautés en
20965 en ___L .___)

PARAPLUIES COULEURS A%W**
W POUCE ŷ» RéparaUons¦ '* mrf P  "̂ T"
f̂P ( / t fUi^^
 ̂ Reeouvrages ^^rfff i ' e-^————— t̂r ** t_.EPH0_.i3.93
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mWÊm- Miï mètmmt MmWBm\
c'est, .pour.les fiancés , noua demander des offres poui - des Ameublements, ou encore S&ë
mieux, visiter nos expositions permanentes. Ayant touiours un grand stock de meubles fagj
en magasin, nous pouvons livrer très rap idement , t P. 12b02 N. jaS¦ Possédant des Ateliers d'Ebénisterie et de Tapisserie très bien outil- £g
lés, sous la direction comoéteute de chefs ayant p lus cie 25 ans de prati que du métier , nous §9
nous chargeons de l'exécution des travaux sur dessins spéciaux, et pouvons contenter les «H
plus difficiles. Nos frais généraux étant tics réduits , nos pr i _  par conséquent sont très H
modérés. 20451 Mm

Aim«ij_ I»_.«_ifl_«___:s m

SKRà ' BAL '& VŒGÈLI J

t Avez-vous *t__r Voulez-vans tsa? Cherchez-mu z Demandez -vous j ;„ $
¥ Mettes un* annonce dans l'Il_ _[P_*%.R.XIA»I_., journal le plus répandu ¦<!_ La Chaux-de-Fonds, dans le Canton de Q
f* Neuchâtel et le Jura Bernois, pénétrant dans tons les ménages de la Ville et environs et consulté tons les Jours par quantité $\
i; d» personnes de toutes conditions, à la recherche de renseignements utiles. *\h

| W8*T Tirage élevé <* _*¦ Bll0i1!IEinEîltS ffaHIlOIlCeS 3VBC 13.131$ Projets et Devis snr tandi. J&
'******»__i____^t__--fc_ *' _ _ _ _  _¦_ _  -__ **•*• '¦S,'- _¦____. î__3_-tî_____i S_____t ¦______ _______._____t_______ _______ ______¦ _______ *"̂ -̂'* -̂̂ - "̂ ¦-̂  M^̂  !_¦______ ___b <¦___ S___-tS_____! i____b ¦_______¦¦____ ______.-¦____. '¦S***' **__-!****• ___ . *___ **'¦ 'M. *- *____¦• *____*•'*¦'¦̂f*** __?IS **_!̂ v ̂ _____ ̂ _S^  ̂____________ _____________________ ___J!!I_L * *̂̂  *
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B JEUDI Soir n 8 heures et demie JEUDI Soir gS

I lil- Grand Concert Classique I
I p"_ CëlêDre orcttcslrc GODio m

j f lP PROGRAMME : ;M___ 1, Marche nuptiale Mendelssohn a_i
Kg 2, Prélude de Loheugrin . . . Wagner HB
gffi 3. Trio Sérénade Widor *$»
H 4. Maritana. Ouverture . . . .  Waliace nB
H 5. Déjanice, Prélude Catalan! B
y| ENTR'AGTE 20.75 ©§
K| 6. a) Sonate (Allegro 1 temps) . . St-Saëns lj £_\
Kl b). Ave Maria Gounod Km
IU (Solis de violoncelle, M. Gino Godio) |i_.
NE ?¦ a) Liebeslied Kreisler ÈM__ b) Huniorescjue . . . . Dvorak-Kreisler Kl
B|S c) Caprice Viennois . . . . Kreisler j .|*
JEjf (Solis devioton .M. Oreste Giacchino) j Tj
Ét« 8. a) Tarantelle Martucci !:_ ***.
JËs! b) Etude Chopin t^H)> (Solis de piano , M. Dick Marzolloj _&
Si 9. Sme Menuet en sol Boccherini j sgj
&9 10. Les Masques. Ouverture . . Pedrotti [3p*j

IS FOURRAGES -S-
_P»taiai© - Foin - Regain

livrable de suite, par wagon, 4 à 6 tonnes, 5 fils de fer
¦F Détail dans mon Entrepôt "Stea

Paille - Foin - Avoine - Farines fourragères
Tourteaux de lin - Son - Maïs en grains et moulu
20589 Se recommande, Çb. Wuilleumier.
R«_4e «_B_ ¦»«__ •_ 8S. Télé phone !____

.

W__ W____ ACHETEZ ¥OS ——

1MANTEAUXI
|| d'hiver, à la grande m

I UfiHodti @€n€ralc I
jflftjj encore beau choix pour dames et enfants Kr
B?.! velours laine noir et couleur, liquidé 30969 HjSj¦ 65.- 55.- 45.- 39.- 29.- Fl. I
i A L'ALSACIENNE I
S| Rue _ éopof_ *Rohert 22, « ba 6hnux>de>Fonds ||

Terminages
Maison d'exportation cherche termineurs sérieux et capables

pour calibres 10'/|. 93/., 83/* lignes, ronds et mouvements de forme
5'/j . 6, 6>/_ et 69/4 lignes ancre. La Maison fournit le** ébauches et
toutes les fournitures «Scliild » , «Aurore set - Felsai Indi quer prix
de terminages par douzaine. Les offres sans prix ne seront pas pri-
ses en considération. — Offres écrites sous cliifl'fes N.B. 20984
an Bureau de I'IMPAHTIAT,. 20984

Baux à loyea*. Papeterie Courvoisier

-̂ ¦¦̂ ¦̂ ¦̂ ^ ¦¦nii^^i^^i^^M^KK«lH^iH!̂ K«^HBMBl̂ ___________HB-__-__fl____Ba__

Attention ! Attention !CharcDtcrlc-ComcsflMcs
Téléphone 17.B6 CHA RRIER E 4 Téléphona 17.56
Toujours bien assorti en

PORC frais, salé et fumé
SO|lCiS§eS à la viande, pur porc

SaUC_SS€5S au foie, extra
Saucisses à rôtir

BSudin et Atriaux
tous les LUNDIS, ueruis 6 heures du soir

-TRIPES mm l'emporter
20516 Tous les SAMEDIS denuis 6 heures du soir.

Tous les samedi et mercredi sur la Place du Marché, devan i
les bànca des Coopératives. Se recommande , p. Girardin.

Encore jusqu'à la fin de Tannée
pour environ rT* 35»" on souscrit

«_ mm

librolrle Wille
L'Encyclopédie .es BeauK-firts

Hrchitecfure > Sculpture ¦ Peinture > Hrts décoratifs
publiée sous la Direction de M. Louis HOURTICQ professent

.. à l'Ecole Nationale des Beaux-Arts.
Cet ouvrage comprend en 2 grands volumes :

1) Un Dictionnaire des Beaux Arts
2) Une Histoire générale des Arts
3) Un Musée des Beaux-Arts

Il est illustré de 130 planches hors-texte en noir et en
couleurs et de 1600 gravures dans le texte.

Véritable occasion de se procurer (( presque pour
rien» un splendide ouvrage. — Facilités de paiement. —
Argent français est aussi accepté. 20761
Librairie WILLE - 28, Rue léopold - RnDert.

Représentant
Jeune homme, débrouillard , connaissant bien l'horlogerie ,

les ' boites et branches annexes, cherche bonnes représentations au
fixe ou à la Ommission. — Offres écritPS, sous chiffres
P. 22723 C, _ Publicitas. La C_au_ .de Fonds.

p -227'J:) c ¦-(_ 50
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L'IMPARTIAL
du SAMEDI ne paraissant qu 'en
une seule Edition , les annonces
pour ce numéro et ce )our doivent
nous être remises le VENDREDI

— après midi. _

W__ii i IIIII il i l  ¦¦mi IIII IWWIMII m m IIII a__P .

¦ n T p m n fi Mm Horlogerie
de i l  II 1 uU MF Bijouterie
R U E  LÉOPOLD R O B E R T  74 M W __ \û\_ Û'JM
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S ĝggi?
Pour toutes assurances, Vie, Accidents,

Responsabilité civile, Automobiles
adressez-vous aux Compagnies

"Jiirich" "Vifa "
Compagnie d'Assurances Compagnie d'Assurances
contre les Accidents et sur la Vie

la Responsabilité civile (fondée par la Zurich) |

représentées par

f̂.-V. JcA/w/rf
Serre SO

Lia Chaux-de-Fouds . 5433

®
. j*

A VENDRE :
beau lit noyer à 2 places, mate-
las crin animal, valant fr. 450.—,
nour fr. 325. -. Trois belles
chaises cannées, valant fr. 60.—.
pour fr. 25.—. Une admirable
nlace biseautée de fr. 55.— nour
fr. 23.—. Dne table de fr. 30.-.
pour fr. 14.—. Un petit pup itre
de fr. iiô — pour fr. 13.—. Un

[établi portatif dn fr. 20 — , nnnr
fr. 8.-. 2CJ889
S'ad. au bnr. de I'clmpartial»

H vendre
_ pris modi que, un nOiler élec
tri que, contenance de 60 litres, eau
chaude, et ayant peu servi (180
fr.) . marchan t très bien , 150 voits
250 wats. — S'adresser , de pré-
férence le matin , chez Mme veuve
Perret Courvoisipr . nie du Parc

BAIGNOIRES
A VENSR- deux _ai>

gnosres et_ - ï©_8e émail»
Sée, el 1 CHAUFFË-BAINS
â gaz, système "Junker"
— S'adresser au bureau
de ('IMPARTIAL. lgjVj

Camiannette
.. Martini ». 16/^4 . rnudèle TA- ,
force 1500 kilos, sortant de revi-
sion, cédée à bas prix pour cause
de départ. — S'adresser au Café,
Passage du Centre 5. La Ghanx-
de Fonds. 178*23

m. Wmmmmu
et BEGN1NS, près Nyon.

Bâtiment
en parfait état , comprenant '1 a!1'
nartements ne :!. 4 et b pièces.
Jardin.  — S'adresser Etude
SURNIER _ FI__ ETTAZ
nnlairt s a HT.OK.
JH 513:18 r. 2(112*1

S vendre
«our ca_ . di ' i r i ;± i :i 11 i i • . nans ir
Viiinohle ue N'. u. -h àt e i . lumii'*
imp ortante . CAFE-RESTAO-
RANT. Butle.t de gaie, jard in
d'agrément et potauer , arbres
fruitiers . 7 pièces dont 3 men-
nlées. Affaire avantageas». Bonne
i-.iicntéle . — Ecri :- rj son? ! cliiffi '! "
P 'iSÎ. \. _ Publicilii«.
NEUCHATEL.
P 2874 N 208*2*2

fabrique le Drap
(Aebi & Ziosli) à Sennwald (Gt. de St-Gall )

fournit a la clientèle privée des excellentes èloffes pont -
Dames et messieurs, laine» à tricoter el Couvertures
Prix réduits. On accepte aussi des effets usagés de laine et de I»
laine de moutons. Echantillons franco. -H_ 500 St. 2620

Hyg iène ] Santé ] Beauté ] 8

Massages après ac.ou.be_i.ii. 1
Traitement spécial de l'abdomen pour les jeunes accouchées B?|

Mme J. Bourquin ï
Masseuse diplômée et autorisée

1, Rue de la Paix, 1 Téléphone 21 61 Wm

Employé de Fabrication
ayanl fait apprentissage dans Fabri que d'horlogerie, très au cou
rant de la fabrication, de ta rentrée el la sortie des commandes ,
mouvements , boites et fournitures , cherche place. — Offres
écri tes, sous chiffres P. 22724 C, à PablicitaH. La Chaux-
de-Fonds. p 241724 o- 20949



Crédit foncier Neuchâtelois
Nous -ii i t t tun.» acinelleuiej.l.. au p a i r , des bous de dénots

MI taux de _ . ___ P- _-_-N 202.1:
5» y_ % à 3 ans
3 % ém » ans
__ % % A 1 an

limbre fédéral a initr« charge ei hmiiitori*. dès le 15 oc-
tobre 1924. -ur  LIVUETS D'EPARGNE, m. iut - rèt de

4 VS %
Nous rappelons au public que lea somme» , qui nous sont

remises, oe sont pas consacrées a des opérations commercia-
les ou industrielles , mais sont effectées n des prêts garantis
par des hypothèques en premier rang, sur des immeubles si-
lués exclusivement sur terre neuchàteloise.

_A DIRECTION.

Le Secret des Eaux
42 FEUILLETON DE L'IMPARTIA L

PAR

André 8AVIGNON

> 
¦ - 

¦

De tout ce qui eut lieu par la suits, surv ie
pont de ce navire maudit , j'ai seulement gardé
une' vision confuse, indistincte , comme une sé-
rie d'images qui se succèdent dans une nuit de
cauchemar... Je vois le palan continuant de fonc-
tionner et amenant sans trêve "de lourds lingots
«t puis d'étranges coffres aussitôt éventrés et
dont ie contenu prodigieux submerge le pont du
bateau ; j' entends touj our s le cliquet régulier
du treuil , le brui t des pistons de la machine à
air : tout autour de moi, les hommes s'agitent et
Proclam ent leur joie féroce, leur soif inassouvie
de richess.s. Ils ont envahi la cabine . Des bou-
teilles, vidées de leur contenu, s'écrasent avec
fracas sur le plancher ; un enthousiasme hideux ,
alourdi par l'alcool , a conquis , 'maîtrisé chacun ;
tons chantent et crient, blasphèment , se dispu-
tent ou s'embrassent en tournant sans arrêt le
treuil infernal.

Et puis, j e m'aperçois que la pompe a cesséde fonctionner et j e me précipite vers la mani-velle. L'extrémité de la corde de sûreté , lâchée
Par mon parrain, au moment où i! fut fra ppé
*st tombée à l'eau. Alors, tout seul, pour sauver
Corsen, j e m'efforce da mettre en branle l'e-
nlisante machine, sachant que, si j e m'arrête unestent, la mort du plongeur s'ensuivra. Mais

la fa tigue, enfin , a raison de mes forces : j e suis
exténué, mes bras se refusent de travailler da-
vantage mes bras sont -ides, le souffle me man-
que, mes yeux voient rouble... Je n'entends à
l'avant que des clameurs et des chants sauva-
ges, je perds connaissance et je ' tombe sans
mouvement.

XVI
Seal !

Quand la fraîcheur " m 'eut fait reprendre mes
sens, je vis qu 'un coup de hache aveit sectionné
le tuyau d'air du scaphandrier... Les larmes
me vinrent aux ' yeux en songeant au pauvre
Corsen , et, les souvenirs de cette longue j our-
nées se présentant en même temps à ma mé-
moire , j e pleurai aussi Mengham et mon parrain.

Le pont, 'maintenant était désert. Mais il of-
frait un coup d'oeil indescriptible.

Partout , un abominable désordre des barils
qu 'on avait sortis de l'eau roulaient lentement
d'un bord à l'autre , sous l'effet de la motion
des vagues, se heurtant aux outils, aux cordages
épars, aux bouteilles qui j onchaient le tillac ,
parmi les longues aigu es | emmêlées comme de
grouillants reptiles. De nombreux matériaux ar-
rachés aux, deux épaves avaient glisssé, incli-
nant fortement le bateau par tribord , les tôles,
mal équilibrées , avaient d'imperceptibles dépla-
cements qui les faisaient j ouer et se tasser avec
dfes craquements sourds ; et toiit . jusq u'aux lar-
ges taches d'eau colorée de rouille étalées sur
le plancher , et dont la lune éclairait les reflets
rouge sang, tout contribuait à donner au « Ra-
geur» l'aspect de quelque corsaire après un ter-
rible combat.

A l'avant , j'apercevais des hommes étendus
immobiles comme des cadavres, — ils étaient
ivres et dormaient, — tandis que d'autres, ivres

aussi, chantaient dans le poste de l'équipage. Or,
un ignoble spectacle devait surtout m'impres-
sionner :

^
à deux ou trois mètres de moi, le chien

Gendarme, à demi caché sous les;morceaux de
ferraille retirée du fond, lapait avidement quel-
que chose de visqueux, et gras qui avait formé
une rigole, près de l'endroit où Mengham gisait
écrasé. ' ¦

M'arrachant à cette vision sinistre, 5s consta-
tai que le bateau, touj ours solide sur ses ancres,
n'avait heureusement pas changé de position.

Je jugeai inutil e de rappeler ma présence aux
mutins. Néanmoins, j e . m'approchai avec les
plus grandes précautions du poste de l'équipage.
Qu'y disait-on ?.. Qu 'y faisait-on ?.... Une insur-
montable curiosité guidait mes pas. Et Kuis ,
— cet aveu va, je crois vous surprendre. —
quelque aversion que j 'éprouvasse pour ces
hommes, la «solitude» m'était si insupportable,
au milieu de ce navrant décor, que je sentais
lentement monter en -moi une énorme épouvan-
te qui peu à _ »eu, glaçait mon corps, tout secoué
de frissons convulsifs assez analogues à des
décharges électriques. A tel point que je me
rendais compte qu 'il allait falloir porter mes deux
mains à ma gorge et la serrer, pour m'empécher
de hurler , face à la mer, comme un dément..
Oui, j 'en vins à redouter la solitude bien plus
qu'un contact immédiat avec ces féroces cri-
minels... Je voulus, 'au moins, pour me rassu-
rer , écouter de plus près le son de leurs voix
humaines après tout, et j e fus ainsi, invincible-
ment, malgré moi. porté vers eux, vers la vie.

Mais, ayant encore progressé de quelques
mètres , sans m'exposer pourtant à être vu, je
frémis d'entendre prononcer mon nom... J'a-
vais eu tort de croire que j' étais oublié ! Et
voici ce que j e compris :

Le Louarn avait assumé le commandement du
« Rageur ». J'en conclus que les trois hommes

qui, plusieurs j ours auparavant, voulaient sa
mort, avaient complètement revise leur opinion
sur lui, devant la tournure 'si inattendue prise
par les événements. L'ancien lutteur , .  trfôinte-
hant , expliquait à ses camarades qu 'ils étaient1

riches j usqu'à la fin de leurs j ours. Deux com-'
binaisons s'offraient à eux : après qu 'on aurait,
terminé de dépouiller J 'épave de son précieux
contenu, on pourrait débarquer l'or dans un îlot
désert de l'archipel et regagner Ouessant : on
expliquerait par accident la mort de Mengham
et de ses deux compagnons. L'autre combinai-
son était de «balancer la ferraille dans la flotte»
et de gagner quelque port du Nouveau Mondé
après avoir maquillé le bateau et embarqué les
provisions nécessaires au voyage.

Ce dernier plan était le moins raisonnable :
ce fût à lui qu 'on s'arrêta. Une seule chose
s'imposait désormais : « tuer le gamin ».

Personne ne prit la parole en ma faveur. Je
ne trouvai nulle part un avocat. Ni Pennors,
ni Martelot , sur lesquels j'aurais cru pouvoir
compter , n 'élevèrent la moindre obj ection. . ,

Quelqu'un suggéra : .
— Tout de suite !
A ces mots, j éprouvai dans l'es j ambes une

lourdeur de plomb. N'eussé-j e été agenouillé,
elles auraient fléch i sous, mon poids. Jamais,
telle est ma conviction, j e n 'aurais trouvé la
force de m'enfuir s'ils m'étaient apparus à cet
instant pour ms sacrifier à leurs appétits san-
guinaires. Voilà ce qui me frappa surtout : cette
impuissance, cet effondrement momentané de
tout mon courage... C'était affreux , c'était tout
ce qu 'il y avait de plus lamentable de se savoir
aussi abj ectemen . déserté par soi-même.

' (A suivreJ
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i A ma clientèle de La Chaux -de-Fonds E
m |limii!iiiiii|pi'm||!rmi|| ||iiiiiiniiiiiini'mii|l'rai||iiii .||iimn|iiMrç __ \

g| J'ai l 'honneur d'informer ma clientèle de La -.baux-de- H
H Fonds que mes Succursales de : »

¦ La Place du Marché - Rue Daniel-JeaiiiW - Rue Huma-Droz ¦
|| distribueront la répartition £|

i du 23 au 31 Octobre S
Ë£ A partir du i** Novembre, la vente sefera à *f»_rij_ nelf. ¦
¦ ce système de vente étant .de tradition dans la maison. g
__ \ ' C'est grâce à la confiance et à la satisfaction du public que ma B
B maison ; pu ouvrir de nombreuses succursales en Suisse roman- ¦

*** de, pour mut ce qui concerne l'alimentation et je me plais à espé- S
™ rer que cette confiance me sera continuée. P. aess N. aosa. m

5 ©h. Petitpierre. S

Wllir" EN ALIIA6E
W" D'ALUMINIUM
Jfe ET M ÉTAUX-DOUX

FONTE DE LAITON ET DE BRONZE i
W | MR PROCEDES SPECIAUX.
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^É USINE DE FORTE PAR INJECTION^̂ ¦̂ 11 TEUFENTHAl PR./AÀRAU<Ju* .SE>

fumears -̂g^
CENDRIERS mW "™

SERVICES A PU/AER
BOITES à cigares et à cigarettes
POTS A TABAC 2080.

AU Paisier Fleuri
Vient de paraître

les pieetn .Vues t.la Suisse
[['ouvrage comprendra 3(V fascicules

PRIX DE SOUSCRIPTION : Fr. 58. —
payables 1 francs en souscrivant et le solde par mensualités de
4 francs . Point de frais de port pour les souscriptions servies en
ville! Au comptant , 5 % d'escompte. Prospectus franco. 20434
: -* - ON SOUSCRIT A LA

Librairie C. LUTHY
Leçons jg piano

Mademoiselle (Hen riette SùhlS T
Diplômée du Conservatoire de Zurich

Numa-Droz 31. La Chaux-de-Fonds Téléphone 23.45

M| SAM. VIESEL K-BH

lis CENTRALE!
I anotêonement DR06UERIE NEUCHATELOISE 1
¦ 1er MARS 4 _=H
M LA CHAUX-DE-FO._DS~

B--I
;.- ETABL ISSEMENT HORTICOLE ..

¦ ¦ ET PÉPINIÈRES

MARCE1 CALAME
ËOLE sur Colombier

Beau choix 4'arbres fruitiers eo tous genres
Tiges» forroés ; Groseilliers tiges, Raisi . ets tiges et
Q&T.s. Rosiers ti«es et nains. Plantes grimpantes.
Prw-courant sur demande. Prix-courant sur demande.
V U17 N 204 .9 Téléphone 103.

Map Wm
sont entrepris à prix modérés.
Travail prompt et conscienceux.

Se recommande. 19888
Louis L'EPLATTENIER

rne du Puis "O.

Laminoir
actiouuu à la force motrice. Petit
laminoir pour croiser les fonds,
serait ACHETÉ. Payement
comptant . — Offres écrites sous
chiffres V. B. 2062-, au Bureau
de I'IMPARTIAL. 20621

Commerce de gros
Produits alimentaires, p leine, activité , cherche com--
manditaire.

Ww. 50.000
Etude WILLE, avocat , Minerva , ' Chaux-de-Fo nds

Enchères publiques
MACHINES

L'Office soussigné vendra par voie d'enchères publiques ,
In Vendredi 24 Octobre 1924. dès 14 heures, au
Magasi n . Rue Léopold-Robert 70. Rez-de-chaussée,
les biens dépendant de la Masse en faill i te Emile Fûller ,
dont détail suit :

1 table machine à écrire avec rideau , l grand classeur
vertical à 3 corps (avec rideaux), 2 flleteuses, cisailles à le-
vier, 1 établi pour tour outilleur , 4 moteurs à air chaud de
différentes grandeurs , 1 laminoir , autobrodeurs , plusieurs
peti tes Tondeuses pour l'or , 1 lot de lampes électriques de
poche, balladeuses pour autos , meuleuses , cisailles pour
ferblantiers et manieur , de boite». 1 appareil de télégraphie
sans fil, 1 lot de bocaux et de poires électriques , briquets
électriques, ferme-portes et porte-crayons , plus une grande
quantité d'outils, tels que : clés anglaises, pinces univer-
selles, burettes, étau!, meules, marteaux , tourne-vis, te-
nailles, scies, etc., etc.

La vente se fera au comptant et conformément à la L. P.
La Chaux-de-Eonds, le 21 octobre 1924.

OFFIC I DES FAILLITES; 4Le Préposé ,
20888 A. CHOPARD.

Thé Suisse MONNIER
Le meilleur dépuratif

Régénérateur du sang

Très actif contre Constipation, Hémorroïdes,
Mi graines, Etourdissements, Suppression des règles,

.foutes les affections bilieuses et glaireuses.

Pharmacie Monnier
La Boîte Fr. 1.50 16578

Vente » Encbères Pulpes
des Immeubles Rue de la Serpe Nos 37 et 39

¦ — ¦? .

Messieurs C. et A.. Robert, exposent en vente aux en-
chères publiques les immeubles qu 'ils possèdent à La Chaux-
de-Fonds soit :

Article f48; fo 19 No 16, 17, 18 du Cadastre, rne
de la Serre, bâtiment et dépendances de 276 m1.

Article 144» fo 19 N" 18 (Copropriété pour _ rue de
la Serre, dépendances soit place de 129 m*.

•Article 1594. fo 19 No 18, 19, 20, rue de la Serre,
bâtiment et-dépendances de 275 m-.

La maison sise sur l'article 143 porte le _T° 87
de la Rue' de la Serre) elle est assurée contre l'incendie
pour fr. 46.800.—, renferme cinq appartements ' et a un re-
venu annuel de fr.3 248.—.

La maison de l'article f 594 porte le IV0 39 de
la Rue de la Serre, elle est assurée contre l'incendie
poar fr. 44000.—, renferme quatre appartements et a un
revenu annuel de fr. 2924.—. 

^Ces deux immedBlés sont dans un parfait état d'entretien;
ils sont bien exposés au solei l et sont situés dans un quar-
tier tranquille à proximité de la Préfecture.

Ils seront exposés en vente d'abord séparément puis en
bloc! .', . - < "'. y • i

La vente aura lieu le Lundi -87 Octobre 1924,
dès 14 heures, * l'Hôtel Judiciaire, grande
salle, du 8m* étage, à La Chaux-de-Fonds.

Le Cahier des charges de la vente est déposé en l'Etude
des* notaires F. Jeanneret et A. Quartier, rue
Fritz-Courvoisier , 9 où les amateurs peuvent en prendre
connaissance. 20202



j Avis [
W La Fabrique de Balanciers MEDEA , ||
J (U. Thiébaud & Fils) avise sa clientèle, ainsi *.*'

lf que les fabricants , qu'elle transfère ses locaux , '"".

| Ruelle des Jardinets f §
r-abriaue d'Horlogerie

__ ¦__ _: «lu __*»«asr_ 150
engagerait encore quel ques 20866

remonteiin *acfieweurs <».*..,

Jeuues geus, cherchent à re-
prendre bon

PÉ .Ddani
de suite ou époque a convenir. —
Ecrire sous chiffres P. B. 20995
au Bnreau de I'IMPARTIAL. 209^5mm
de 6 à 7 places. 306*39

est demandé
à louer , au centre de la Ville,
pour Avril 1925. — Offres
écrites à Case nosiale 10435.

______ _____ mm •*_.<&__•»
meublée ou non meublée,

M. MAISON
de 10 à 11 chambres et dépen-
dances. Situation admirable au
soleil et accès au lac. — Pour vi-
siter et traiter , s'adresser au bu-
reau I.OUYS CHATELAIN, à
NEUCHATEL. 20066

A vendre

MéOO avec ml
et tardln

4 logement., de 2, 3 et 4 cham-
bres , grange, écurie, fenil, jar-
din , 10 poses de bonnes terres.
Prix avantageux. — S'adresser à
M. P. Schwelngrnber. Les
Geneveys-sur-Co ffrane.

P 2268a C '^045'.

PeiiieVILLfl
rue des Arbres 84

comportant appartement moderne
(disponible de suite), de ô cham-
bres, cuisine, dépendances, saile
de bains , chambre de bonne,
chauSage central, jar din d'agré-
ment, est à VENDUE.

S' adresser à l' Etude 'de  M«
Jules Dubois , avocat , rue Fritz
Courvoisier 2. tS051 _

_ \ louer
de suite, à des condition-
avantageuses, dans une mai-
son, neuve, rue Fritz-Cox_.-
voisier 62 un appartement
da 3 chambres, cuisine, bal-
con et dépendances. 20439

A louer en outre, dans le
même immeuble, tin GABA-
GE pouvant contenir _ à 5
.autanyDtlikja. — Ce gaxag&
poujrrait être loué collecti-
vement à plusieurs proprié-
taires d'autos. — Il y aurait
également une grande RE-
MISE à remettre de suite.

S'adressent Etude Henri
Jacot, notaire, rue Léopold-
Robert 4. 

Je cherche pour avril 1925
ou époque à convenir,

appancmeni
moderne , de 2 pièces , bien expo-
sé au soleil . — Offres écrites
avec prix , en indiquant situation ,
sous chiffres G. G. 17315. au
Bureau de I'IMPAHTIAL. 17315

Jolie

villa
à vendre, a proximité de la
gare de Keneus. 7 chambres, 2
cuisines, chambre de bains, etc.
Peut-être aménagé en un ou deux
appartements, Grand jardin de
1500 m', nombreux arbres frui-
tiers. Situation tranquille «t niai-
santé. Prix, fr. 32.SOO.—
Pour tous rensei gnements , s'a-
dresser Etude A. Ruedl . no-
taire , Renens-Gare.

J H 37617 L 20565

Toile souveraine traîctie
Fr. 1.— le rouleau 16585

Audi monnier

i. __, _,, _,.;».

i *wP MmB Kist'er i!
,0 .. , Temple-Allemand 61 Q
flS ' î Téléphone 2.40 .CHAUX-DE-FOJTOS 

^ 
/ \

Entreprise générale de
lfiA__i__-Mi ______ Rue Numa-Droz 130
Wl  »_.¦***-%¦ i l  **f_i La Chaux-de-Fonds

Ch. JOSt & TUS
Pose de vitres à domicile \

Verres à vitres, gros et détail. — Encadrements en
tous genres. ?% P-aoâp-c

Téléphone 14.85 19252 Téléphone 14.85

BOIS croisé, ocumé , aune et bouleau. 

Pour raison de santé.

à vendre
importante Fabriqué d'Horlogerie en pleine exploita-
tion, située au Vorarlberg, outillée pour la Fabrication
de la montre entière. — S'adresser au Bureau Fiduciaire et
Revisions S. A., Bienne. JH. 6618 J. 20898

- Les Spécialités de fa

Pharmacie Principale
de Genève

se .trouvent â la ¦

Pharmacie Bourquin
39, Léopold-Robert 39
: LA CHillIX-DE-rO_ JDS :

Coupeur de balanciers _ ^%_i
VISITEUR

mr Fabrique MARC FAVRE & Cie Bienne ?
Eventuellement, logement disponible. JH 6612 J 20791

Polisseurs
-Angleurs

qualifiés , sont demandés par la Fabrique dé BalanciersP Sc s. Jaquet-Huguenln • Les Ponts-de-Martel
A louer de suite un 2o835

hangar
— S'adresser rue du Parc 150, au ier étage.

I L'Enneiiai des Femmes I
__**^_¦___—»... >-— _--.¦¦¦..__ *._.!-¦¦ !»_¦ I >-______._-_________—__MMM>

Vente aux Enchères
C_'tl_JL©

à CERNIER
-m 

Samedi 25 octobre 1921, à 1'; ' . ., heures , à Cernier. à
l'Hôtel-de-Ville, salle de la Justice de Paix. M. _ _rcival GEABER,
exposera en vente par enchères publi q u . .  l'immeuble qu'il possède
à Cqrnier, comprenant , maison moderiu avec jardin potaaer et
d'agrément. La maison renferme : au . rez-de -chaussée, atelier dé 100
ni* avec vestiaire et bureau ; au premier , logement de 4 cliambres;
cu'isine.salle de bains et terrasse: au second', 5 chambres et cuisine.
E?iu sur l'évier, électricité , chauffage central par étage.

, Pour visiter l'immeuble , s'adresser au prooriétaire.
. • Germer, le 15 octobre 199_. "P. IU. G. 20731

.. . . Abram SOGUEL. notaire . :

i SPICHIGÈR & C° I
m 98, RUE LÉOPOLD-ROBERT, 38 |

E*$ l Reçu un grand choix de . . 17146 |.ï

I LINOLEUMS I
___9 ___T __1 H S_H iffl ______ JJn_a_ W H _̂__r !_ __-
K ___»___ B _«¦ JB se*? __S4Hi J_T-_ _ _ B JEmm. C

P gara if y res.. laiton * §1

I - VITRAGE 1
ÈJ , encadrés et au mètre mm

1 Descentes de lit 1
1 Nattes de Chine I
I Milieux de talons I
| -: Toiles cirées :-1
1 MILIEUX I
§ EN LINOLEUMS |
fU U K  _• __  f l L - _> _ l . U b  A U K ICU L  1 _ U K _ > !

v Les Cours d'Hiver
à l'Ecole Cantonale d'Agriculture de Cernier
ont pour but de donner aux fils d'agriculteurs , pendant la mauvaise
saison, alors que les travaux des enamos sont suspendus , une utile
instruction professionnelle et générale. Enseignement gratuit.

Cours de vannerie, le soir.
Les- Cours s'ouvriront AU DEBUT DE ÏVOVEMBItE et se ter-

mineront durant le courant de 1MAKS. JH-51303-c
Les inscriptions sont à adresser jusqu 'au 30 octobre, à la

Direction de l'Ecole d'Agriculture, à Ornler , qui donnera
tous les rensei gnements nécessaires. Prosnectus-programme à dis-
position. 19674

Des bourses peuvent être accordées aux jeunes gens qui présen-
teront une demande motivée , avant le IS octobre.

¦.cm Direction «le l'Ecole.

HENRI GRANDJEAN
W.A CBAIIY-DE-FONDS U841

Agence en Douane MORTEAU (Doubs)
Importation et Exportation , Formalités en douane
Spécialité pour l'Horlogerie. Contrôle

METTEUR en Boites,
POSEUR de Cadrans

nour petites pièces ancre trouverait place stable à

Fabrique VU_ CAIN
jus* Rue de la Paix 135

AVIS
? . ,

M. J. HAAG , a l'honneur de porter à. la connaissance
de sa nombreuse clientèle automobile de la région qu 'il
Tient de créer , sur la route des Eplatures, de vastes
ateliers de 20801

carrosseries automobiles
où toutes les branches de la dite sont réunies , soit la me-
nuiserie, l'ébénisterie, tôlerie , forge , garniture
et peinture.

La modernisation de ces atelier§, et le personnel compé-
tent dont il s'est assuré le concours, lui permettront de
satisfaire dans toutes ses exigences la meilleure clientèle à
des conditions particulièrement modérées. Une visite aux
ateliers de M. J. Haag pourra convaincre la future clien-
tèle, que les carrosseries qui sortiront sous la signature
ci-dessus seront dignes de rivaliser sous lous les rapports
avec les meilleures marques. ¦

Cïln nouveau- secret ,

éf - -Su. - - / * ¦¦ '
KïmWÊt*- -L r les nd&P—-
y  M*Jà IdéaU

S f K̂ m  [*our le niaJku^e.

\ |w::,

CI__feMOI-ItE,fOUET
f j P a r i s  - ÇQ/iè&p—

¦). H. 8-'(i0(l l i . i7,73

E15B-i

Jen de lamOlis. _ï_«r»

Avani l'hiver
une bonne précaution à prendre est de faire une cure de
THE BEGUIN

le meilleur dépuratif connu qui , en débarrassan t le corps
des impuretés qu'il contient , rend capable de supporter les
rigueurs de notre 'climat. En outre :
il guérit les dartres , boutons démangeaisons, .lous, eczé-

mas, etc.
il fait disparaître consti pation , vertiges, migraines, di»

. gestions difficiles , etc.,
il parfait là guérison des ulcères, varices, plaies, jam-

bes ouvertes,
il combat avec succès les trouble» de l'âge cri tique.

La boîte : fr. 1.80 dans les trois officines des Phar-
macies Réunies, La Chaux-de-Fonds. . 18678

•••••¦¦•••••••••••••••••• ¦••••«••••••••••••••••••••••••• «•••«••••••••••••••M»

terrassements - pon armé
Maçonnerie •*¦--- Réparations et Constructions

______ •% lorfoU k____
E__reprlse de Con-Arac-loni

Charles MIDINC.
Téléphone 5.65 18063 Rue Léopold-Robert 8a.
.. ¦«¦m. >»»»»ÉÉÉti«êÉnniimmitiilll«lllH> t»llttll»t lM»IM HHH

I A LA CONFIANCE I
H Télé 22.28 La ChauK-de-Fonds - rue de la serre 10 Télé 22.23 i
Wêê .wi. iOTwii - . "-t^-ipp WS&'

M GRAND CHOIX de «K¦ Pardessus *Râg!aii§l&_ Wi lîroits et cintrés DOU . Hommes, Jeunes Gens et Enfants BE!s_

M 29- 35.- 46. 58. 69. 86. 105. ¦
9ËH «¦* ¦»¦¦»» __«¦¦¦_ .'i)0 ir, ^%^



Voire F.;_73âc 20977
Machine à coudre
a-t-elle besoin d'une répara-
tion ?

Adressez-vous à ,

M. Germain HURNI
MÉCANICIEN

5. HDB NUMA-DROZ. 5___________________________________________________
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CARTES DE VISITE - COMMUNION - DEUIL
en tous genres, tous formats, et tous prix:

¦¦ _¦_ -_¦ -_ M ¦¦¦» _¦ _i iiiii iri_~i_r«_-|f^i_rirT- -̂~iiT-T-̂ i"-_^rTfT^ M ¦ ¦ ir M' _nr_r-T~_rii'_r _¦"_¦" _ _ M JT ¦¦ _ _ _ri_r* _f,~i

s Plus dc Chefcni on. ! ! B
par l'emploi du

Mpmteir "TRIDMPH"
qui rend , en 4 jours, aux cheveux gris ou blancs, leur
belle couleur primitive. — Ce produit merveilleux est d'un
emploi facile et ne graisse pas les cheveux, p-sioa-r. 10431 1

Prix du Flacon, Fr. 4.50 -——- !
Laboratoire ROBERT - Delémont

t—a _̂__^^_B_n»——-—___————__m>___»______ _̂__

Jeudi à l'__S_Oria après-midi ituir
Danse de perfectionnement VERDON

Vendredi après-midi
IDA BEAU VAIS, Danseuse à transformations

du Théâtre Plorida de Buenos-Ayres 20988

•^STS ¦ Demi-Chœur union CHORALE
Entrée libre. Orchestre COMTE

roopéralives ____
En vente dans tous nos magasins de

légumes et. d'épiceries : 00990

Choucroute
à, Fr. —.55 le kilo.

Choui de Dr nielles
à Fr. -.85 1e Mlo..

Domines
depuis Fr. —.35 le kilo.

Domines de terre
à Fr. —.25 le kilo.

ETAT-CIVIL âjr ZZ^DctB&re 1924
NAISSANCES

Favre Numa. fils de Louis-
Nuraa , cordonnier, et de Henriet-
te-Rachél, née Bol chat, Neuchâ ,
telois. — Antenen, Pierrette-Lu-
cienne, fllle de Marcel-André-
horloger, et de Simone-Anna, née
Bruchon, Bernoise. — Droz-dit-
Busset, . Yvonne-Edith, fllle de
Paul-Alcide, employé postal , et
de Hedwig-Martha. née Bach-
mann, Neuchàteloise.
PROMESSES DE MARIAGE
Febr, Walther, docteur en géo-

logie, Thurgovien, et Vferro,
Jeanne-Edwig, Fribourgeoise et
Neuchàteloise. — Robert-Nicond ,
Didier-Maurice , horloger, Neu-
châtelois, et Humair, Marie-Ali-
ce, horlogére. Bernoise. — Bor-
ner, Bernariî , polisseur, Soleu-
rois, et Droz-ôeorget, Amélie,
cuisinière, Neuchàteloise. - Bour-
quin. Paul-François, rédacteur.
Bernois, et Robert-Tissot. Gène-
viève-Salvine, Neuchàteloise. —
Perruchi, Charles-Louis, tailleur,
Tessinois, et Jacot-Guillarmod ,
Berthe-Marie. Neuchàteloise et
Bernoise. — Hauser, Camille-Re-
né, mécanicien, et Morel, Mar-
guerite ¦ Antoinette, couturière,
tous deux Neuch&teois.

DÉCÈS
9586. Mamie, Jean-Bafotiste-Va-

lentin, veuf en deuxièmes noces
de Pauline, née Ueker, Bernois,
né le 13 février 18B2.

Boulanger-Pâtissier. '£%_.,
sachant travailler seul, cherche
place, de suite ou époque à
convenir. — S'adresser rue Com-
De-Grieurin 85, au rez-de-chaus-
sée, à gauche. 20392

à nnPOtttJ <~>u •'"¦erclie jeun.
ftppiCllU. homme intelligent,
comme apprenti ou assujetti . —
S'adresser à M. F. Scherler,
ébénisterie, rue des Granges 14.

20966 

Remonteurs ?0eu_ t-H--rectangle, «A. S.», à domicile,
sont priés de donner leur adresse
nar écrit sous chiffres L. D.
30987, au bureau de I'IMPAR -
TIAL. 20987

lûtino flllo nP?nêle. «onuai.-
UCllllo 1111G sant les travaux du
ménage, trouverait à se place- ""¦
suite ou époque à convenir. —
S'adresser rue du Parc 8, au 2me
étage. 2095.

y Ain peu usage, a lelat ue
IClU j neuf , à vendre, Bas nrix.
S'ad. an bur. 4e l'tlrapartiab

20947

Vente
«au?-

Enchèresjubliques
Le Hamedi _5 octobre

1(114 dé» .1 heures du matin , â
ù tuilerie-Fromagerie SV-
.II. K. ru» Léopoltf-Hobei -
5g a La Chaux-de-Fonds , il aéra
n rocédé » la vente au enchères
nubllques de: Macaronis, Zwie-
btcM Bollen de Conserves. Thé,
Conflt'ares, Chocolat, Moutarde ,
Fromage». Bouteilles de vins.
Huile , etc.. etc. 31005

La vente aura lieu an
oomptant et conformément A
to i- -*.

Office dos poursuites :
Le préposé, A. CHOPARD.

TEMPLE JLLëMANO
HEURE S DE MUS1 QDE

pour tous
Dès DIMANCHE 26 Octobre.
lous les 15 jours, de 6 à 6 h., de

l'aprèa'midi.
Voir les programmes aux maga-
•1ns de musique Beck, Reinert

et W.twchl. 20962

Marrons du Tessin
5 kilos fr. 2.40, 10 kilos fr.

4.30. 15 kilos fr. 6.—. franco
par la poste JH 80711 O 20983

peUfliHHnl d Co
TAVERNE (Tessin)

Fabrique des Entilles
_ de la

n Monolit Watm Eo
(JB. A..)

Rue du Paro _ 50
• engagerait dé suite un

Horloger
capable pour faire la mise en
marche. 80971

On demande

PERSONNE
propre et active , pour aider au
ménage et nettoyages à. la cuisi-
ne, — S'adresser à.la . Brasse-
rie de la Métropole. «0967

Même adresse, on prendrait un

apprenti-cuisinier

Régleuse
, La fabrique _ 'Uorloeerie
de MO.VTILIEH. près Morat,
engagerai t de suite, une bonne
rénleuse Breguet, 18 à 19 lignes.

Faire offres directement à .la
Fabrique. JH .3186 L, 20981

Tourneur
de boites de montres argent, eat
demandé par Uttine Beau-
Site. St-Jean 40. Genève.
«40149 r 90980

MAISON
à vendre

Rae dé Chasserai 90, (Pré-
'ovaacej; de 8 logements, avec
balcon, une grande écurie et
grands jardins. Une parcelle de
beau terrain plat de 6H60 mètres
carrés , pour le prix de 27.000
francs. Véritable occasion.

' S'adresser à M. Albert CA-
LAME. rue du Puits 7. 209.7

A VENDRE
ton marché , uno tietite 20978

Maison
» Soncebos, contenant cinq
ehambres , 2 cuisines, 2 caves,
écurie , grange et grand jardin.
Très bonne situation pour tous
commerces et tous métiers. —Offres a adresser à M. Jacqu _
Stalder . Boulanger ie. Perles.

Achefages $£__"£
Me. «ont offerts, au Comptoir
ou t. domicile . 20991
S'adr. au bnr. de I'clmpartial»

i_ R _ .  rl'pr-nla LIBRAIRI EUttW U BbtlIB. COURVOISIER

Huile de foie de Morue
Extraite de foies frais , à froid, le jour même de la

pêche, notre huile est extrêmement riche en vitamines
et en iode organique et constitue par conséquent un
dépuratif et fortifiant indispensable en hiver. Grâce
à son goût très peu-prononcé elle est facile à prendre et les
estomacs les plus délicats la supportent aisément. 20808

En vente (Fr. 3.— le litre) à la

PHARMACIE DU MARCHÉ
: (anciennement BECH)

PJ_A.CE -VEUVE, 8 Téléphone 8.90
Service à domicile

C. SCHENKÏ1

EPUISEMENT NERVEUX
et maladies sexuelles

leurs rapports, préservation et guérison radicale, par le Dr Rumler ,
médecin spécialiste. Petit ouvrage couronné, rédigé d'une façon
spéciale, selon dés vues modernes ; 800 pages, grand nombre d'illus-
trations. Conseiller d'une valeur réelle, extrêmement instructif. C'esl
le guide le meilleur et le plus sur pour la préservation et la guéri-
son de l'épuisement cérébral et de la moelle épiniére, du système
nerveux, des suites des débauches et excès de toutes sortes, ainsi
que de toutes les maladies secrètes. Ce livre est d'après le jugemen*.
des autorités compétentes d'une valeur hygiénique incalculable
pour tout homme, jeune ou vieux, sain ou malade. L'hom-
me sain apprend à éviter la maladie et les infirmités. Celui
qui est déjà malade apprend à connaître la voie la plus
sûre de la guérison. Prix : fr.1.50 en timbres-poste franco . Dr
méd . Rumler. Genève 453 (Servette). _ H 274.'-R 610

__________ ___________

_l_fc _ft| On ne ^%k
' -JL- trouve DOS p artout ^k
M T le nom M

I Ô. Vermof -J) roz 1
 ̂

mais principalem ent M
«L sur un bon M

k̂k Piano ^̂ w

10871 ^^ m̂\\\\___\\\ Ŵ

{ Calvitie, Chute des cheveux, Pellicules |

I 

guéris par la lotion caoillaire 0

MON REMÈDE & I
Cette préparation scientifique est de toute effica- __

._ cité. Sous l'influence de ces frictions excitantes et S
S toniques la circulation devient plus active dans le cuir Z
I chevelu, les cheveux cessent de tomber et cenx qui sont Q
i courts, cassés, brûlés ou naissants grandissent avec pins •
• de vigueur. Pour pellicules et cheveux secs demandez la •

I lotion légèrement grasse, ainsi que pour les enfants. I
iii ¦ Prix du flacon : Fr. 4.—.
II P las de cheveux grrls par l'emploi du régénérateur I
• TDIIIIUIDU Ce produit merveilleux redonne •
9 m KIUl _rl1i en 4 jours aux cheveux gris leur 9
S belle couleur primitive. Ne graisse pas les cheveux. Àbso- S
X lument inoffensif. Prix du flacon fr. 4.50. — En vente au S
§ Laboratoire Robert , Delémont. p-8829 D 19800 8

A VENDRE
folie Villa

Hue du Bonfos, La Chaux-de-Fonds
7 chambres, toutes dépendances, chauffage central.- Beaux dégage-
ments avec jardin. La maison peut se transformer facilement en
deux appartements. Libre de suite ou époque ' à convenir. — S'a-
dresser a l'Etude, JAQUET. THIÉBAUD & PIAGET, no-
taires. Place de l'HÔlel-de-Ville 8. 20 _ .

Fabrique SQLV1L , Sonvilier
demande pour de suite

acheveur
d'échappements grandes pièces.
soignées. Pressant P6827J 20996

VELOS
dedames

usagés, en très bon état , sont a
vendre . — S'adresser Rue Nu»
ma-Oroi B, au Magasin.

H -*-7_ (i 20978

Famille de 2 personnes cher-
che à louer ou acheter de suite

petite propriété
1 aux abords du lac. — Offres ècri

tes. avec prix, à M. MARTINY.
I Wolfwil (Soleure). 20979

m Piano
d'occasionest demandé

à acheter. — Adresser offres ii
M. W. Junod, à. Boverestie
(Val Ha Travers). 20954

I Wn i iPf P  cnerclie travail ,
Ulll«t->1 m * soit à domicile,
soit pour magasin. A défaut chez
liûgère de la localité. S'adres-
ser à l'Office Social. - 20939

_-*©r€CI€IS. porcelets de
iO setoaines. — S'adresser chej
M. Hanri OPPi-I'iER, Les Bol»
les 37. 2094.
Dnill_illon A vendre poulailler
rUuIfllIIGI avec baraque. -
S'adresser à M A. Glauser , Col-
ège du Ci -t-do-Locle. 20968

Piiinn en très . bon état,* pour
riallv. débutant, à vendre à prix
très avantageux. PtiESSANT

«0974
S'ad. au bur. de l'clmpartiab

PhamhPa A touw uulie urauae
bllttlllUl B. chambre meublée, à
Monsieur solvable. — S'adresser
rue Numa-Droz 88, au Sme étage,
à gauche. 20762

Chambre SSSSf̂
Monsieur tranquille. — S'adresser
rue Numa Droz 96, au Sme étage.
à gauche. 20964

Logements. SSEK
3 chambres avec dépendances,
eau, gaz et électricité installés. —
S'adresser au Secrétariat Muni-
cipal. 20958

A
^T^Jtiï |î penî_ t_le neucnâte^ICUUI C loise, grande sonne-
rie, seconde au centre, un régu-
lateur carillon, un bureau à trois
corps (noyer ciré), une grande
commode noyer ciré, une tabla à
ouvrages, un lit à 2 places, remis
à neuf, 2 lustres électriques, une
étagère avec tiroir, un Diction-
nai re Bescherelle, 4 volumes et
3 volumes «Histoire de la Suisse»,
illustrés, 9 grands cadres. Re-
vendeurs exclus. — S'adresser
rue Numa-Droz 21, au Sme étage,
« droite. _„ -OWSiï
PhTnîj îîn Xrînîve jj eiuô cuienne
"J 111CUUC. Fox.tfite tachetée j î . H ua.
avec petite tache noire sur le côté.
— La réclamer rue Léopold-Ko-
bert 68, au magasin, contre frais
d'nupge. 2088»

PERDU
Dimanche, entre La Chaux-de-
Fonds et Sommartel, en passant
par les Boulets et les Entre-deux-
Monts, 1 appareil « Kodak
Vest Pocket » et une Phar-
macie de poche. — Les rappor-
ter , contre bonne récompense, à
M. L. Henry, Kue des* Crétêts 81.
La Chaux-de-Fonds, 20778

PP. fin Jeunrt chien latine, — Ls
F CIUU ramener , contre récom-
n QTis« . f . ran f l -B-Crn «fttt of» 19 ¦

Cartes de condoléances Deuil
IMPRI1HEKIE CO-RVOISIEB

nibeit KHDffflIIHH
Manège

Service spécial de voiture*
ponr ensevelissements.

TEL PHONE 13.57 3985

I i_f_3\c-™

|«^̂ aai
 ̂

POMPES FUNÈBRES
I -#

?T
,i***l _____z _ Corbillard-Four gon automobile

I ___Hï ?
?Wj <" ______?¦_ Toujours grand choix de

|» * ' _ tMtr> Cercueils Crémation

^_m
_ _E____WW Cercueils de Dois

*̂*̂ i_W/ ^ Tous l8S cercu8lls 80nt capitonnée
>£5  ̂ S'adres- fil m/f /__. g ^WM

iPrlx très avantageas ser. 
c_'• ¦*-¦'M_~m,m_4m ~.

Numa-Droz 6 4.90 T_ L_PHONE 4.34
iPr .-Courvoisier 56 Jour et irait

ttaptm k M SE: In Mw_
»Ë Monsieur Charles JEANJAQUET-MATTHEY et I
H ses enfants, vivement touchés des marques de sympa- ^Ê
H thie qui leur ont été témoignées pendant la maladie et Wt
H les jours de cruelle affliction qu'ils viennent de traverser, !¦

f l U  remercient sincèrement toutes les personnes qui ont pris |B
Ws part à leur grand deuil. 20934 |fl
161 . La Chaux-de-Fonds, le 32 octobre 1924. H

B Madame Veuve H. GIBAKD-GEISER et familles H
j m1, expriment leur profonde gratitude à toutes les personnes H
Wm qui les ont entourées de leur sympathie dans leur grand B
B deuil. 2093S H

B___________ B_H_________ H
jj Ĥyi Ksposs en 

paix.

Nous avons la profonde douleur de faire part à nos
amis et connaissances de la perte irréparable que nous
éprouvons en la personne de

Monsieur Jean-Baptiste M/_M_t
* notre bien cher père , grand-père et parent, que Dieu a

ranpelé à Lui , dans sa 93me année.
De la part de ses entants et petits-enfants.

i La Chaux-de-Fonds, le 22 octobre 1924.
?_ L'inhumation. SANS SUITE, aara lieu Vendredi
*. 34 courant , a 1 '/i heure après midi.
I Domicile mortuaire, rue de l'Industrie 13.
ï. Prière de ne pas faire de visites et de ne pas en-
! voyer de fleurs. 20922

Le présent avis tient lien de lettre de îaiie-part.

__P-_______
_

___
__fM_

____
_

_____
_

_
___!



Au procès BonomM

;. Bo„is_ .ï_ i. _aat_ ï'-â-iar du Jea.5"_aliste
' BonservizS. devant le Jury

de la Seine

Mercredi, MM. Léon Blum, député, Longuet,
ancien député, ont fait le procès du fascisme,
puis l'accusé Bonomini a fait une déclaration di-
sant qu'il luttera j usqu'à, la dernière goutte de
son sang pour la liberté.

M, Miguel de Unamuno, le colonel Ricio Gari-
baldi et Mme Séverine viennent flétrir le fas-
«isme, «t l'audience est levée à 18 h. 20.

Jeudi, .èqufcitoire, plaidoirie et jugement.

¦REVUE PU J OUR
\ La Chaux-de-Fonds, le 23 octobre:

Le Cabinet Herriot a f ranchi hier le Rubicon
mr deux p oints. Il a supp rimé les crédits rela-
tif s à l'ambassade du Vatican et il a émanéré les
conditions — qui rien sont p as à vrai dire — de
la reconnaissance de jure des Soviets p ar la
France. Ainsi, p our une p orte qui se f erme au
Vatican, en voilà une qui s'ouvre au Kremlin.
On aurait attendu davantage de la sagacité de
M. Herriot et de son remarquable équilibre mo-
ral. En p erdant la vue sur la dip lomatie épis-
cop ule, la France p erd un observatoire po litique
excellent et néglige une f oule d'intérêts moraux
en Sy rie, en Palestine et en Extrême-Orient. En
gagnant l'amitié des Soviets, elle ne gagne rien.
L'esp rit de p arti et le sectarisme s'ont décidé-
ment de bien mauvais conseillers.

Une caricature d'un j ournal anglais, intitulée
:« Une vie de chien », donne une idée bien drôle
des soucis auxquels est en proie le pauvre Ram-
say Mac Donald. Transf ormé en humble toutou
qui crève les cerceaux de p ap ier, le Premier a
derrière lui un dresseur qui f a i t  claquer son f ouet
p our l'obliger à sauter. Sur le p lancher gisent
déj à deux cerceaux p ercés, l'un qui p orte écrit
en travers : « Emprunt aux Soviets», et l'autre :
. Annulation des p oursuites Camp bell ».' Enf in,
sur celui qui reste à traverser et que le p auvre
chien regarde d'un œil douloureux, se lit : « Elec-
tions générales». Et il f a u t  voir le long f ouet
claquer,.. Dessous, le . caricaturiste a p lacé en
exergue ces mots de M. Lloy d George — qui
p oar  une f o i s  n'a p as tout â f a it tort : «Le gou-
vernement est entre les mains des extrémistes ».
Ce qu'il y a de sûr, c'est que M. Mac Donald
doit regretter amèrement l'inf luence croissante
des extrémistes de la Clyde sur le grès des ef -
f ectif s travaillistes. Il risque de p erdre son siège
dans la mêlée. Il risque de voir s'évanouir les
dernières chances d'un gouvernement dont f  An-
gleterre et le monde attendaient de grandes cho-
ses. Décidément la modération a bien de la p eine
à triompher en p olitique.

En Allemagne, la camp agne électorale se p ré-
p are. Mais, da f a i t  que les parti s ont davantage
âe temps devant eux, elle semble devoir être
ntoins bruyante et moins échauff ée que de l'autre
eôté de la* Mer du Nord. P. B.

I. lias Donald n'est pas m de conserver son siège
La suppression du crédit pour le Vatican

.ta ie v\m: Une grande ferme brûle à la Cibourg
-t-^—* _ -«rt 

[ m*à suppression du crédit pour
le Vatican

PARIS, 23. — La ooanimlssion des financeo a
décidé, par 20 voix conlre 12, de supprimer le
cré_lt destiné à l'ambassade Près le Vatican.

A la suite de cette décision, M. Bokanowski a
proposé un amendement, tendant à affecter un
crédit de 100,000 francs au rétablissement de
l'ambassade de France auprès des Soviets. H
est partisan de la représentation de la France,
partout où il y a des intérêts français en j eu.
Ayant voté contre (l'ambassade française à Ro-
me, il demandait mie la France fût représentée
à Moscou.

M. Léon Blum a immédiatement .présenté une
motion d'aj ournement sur cet amendement Le
député socialiste a exposé que la majorité dé la
commission devait faire confiance au gouverne-
ment, en raison des pourparlers sur la reprise
des relations avec les. soviets. En conséquence,
il a demandé à ses collègues de réserver la pro-
position d. M. Bokanowski, jusqu'au 'moment où
le gouvernement proposera de lui-même le ré-
tablissement de l'ambassade de France à Mos-
cou.

La motion d'aj ournement de M. Léon Blum a
été adoptée par 20 voix contre 3.

Voici la déclaration faite par M. Herriot à oe
suj et. •

M. Herriot a dit qu 'en ne sollicitant pas de
crédit pour l'ambassade au Vatican. _ demeu-
rait fidèle à la déclaration ministérielle. Selon
lui. le maintien d'une ambassade près le Saint-
Siège n'est j ustifié ni en droit ni en fait, quels
que fussent les points de vue.

En ce qui concerne l'Alsace-Lorraine, on se
trouve en présence, non pas d'un concordat :de
droit, mais d'une situation particulière, le gou-
vernement se référera à cette situation, le mo-
ment venu, et avec le plus grand libéralisme;

Le .président du Conseil s'est ensuite expliqué
sur la question de la reprise éventuelle des -re-
lations avec le gouvernement des Soviets. Il a
indiqué :

1. Les conditions dans lesquelles il pensait
établir la reconnaissance < de jure », pure et sim-
ple et qu 'il respectera les engagements prts et
les traités signés par la France.

2. Les conditions dans lesquelles se ferait la
reprise des relations résultant de la reconnais-
sance et l'examen des conventions auxquelles
cette reprise sera subordonnée, notamment en
ce qui concerne les créances de la France.

L'angoissante et mystérieuse affaire Adam —
Le fils des condamnés de 1891 demande la ré-
vision du procès — Son père est mort de déses-
poir au bagne, et il semble bien que le jury

s'était trompé .
PARIS, 23. — (Sp.) — L'avocat Me Pierre

Xardel, actuellement avocat à la Cour de Paris,
réclame à nouveau la revision du .procès. On se
souvient sans doute de l'affaire Adam, qui, vieille
de trente-trois ans, est revenue à l'actualité il
y a deux ans et rebondit à nouveau auj ourd'hui.
Voici brièvement jes faits :

Au mois de mars 1891, la Cour d'assises des
Vosges, siégeant à Eplnal, condamnait à la peine
de quinze ans de jtravaux forcés Laur.nt Adam ,
âgé de 53 ans, cultivateur, sa femme née José-
phine Lecomte, âgée de 47 ans, et son fils aîné
Justin Adam, âgé de 21 ans, soupçonnés d'avoir
assassiné en juill et 1888 une vieille femme qui
s'était réfugiée chez eux. La malheureuse femme
Adam, qui était devenue folle au banc des ac-
cusés, fut enfermée à l'asile d'aliénés de Cler-
mont, où elle mourut quelques années après. Dès
leur arrivée à la Guyaris, le père et le fils fu-
rent considérés comme les victimes d'une er-
reur j udiciaire et entourés d'une considération
significative. De 1891 à 1905, il réitérèrent leur
demande de révision de procès, touj ours favora-
blement appuyée par l'administration péniten-
tiaire . Mais Laurent Adam mourut de désespoir
au bagne, sans avoir obtenu gain de cause. Son
fils réussit à obtenir la main levée de l'interdic-
tion de séjour et il quitta la Guyane à l'âge de
35 ans. Il rentra dans son pays et s'occupe ac-
tuellement de la revision de ce procès.

La prohibition coûteuse
NEW-YORK, 23, — La loi sur la prohibition

coûte cher aux Américains. Suivant une statis-
tique officielle, l'application de la loi a coûté aux
Etats-Unis 50 millions de dollars (962 millions de
francs). 31 agents fédéraux ont été tués et 180
contrebandiers ont subi le même sort. Le
compte des personnes arrêtées pour contraven-
tion s'élève à 170,000. Les tribunaux ont pro-
noncé des peines d'emprisonnement dont le to-
tal est de 7000 années et infligé pour 346 mil-
lions de francs d'amendes. Cependant , selon la
« Chicago Tribune », 6n peut se procurer du
rhum à un prix raisonnable grâce à la parfaite
organisation die la contrebande.

La mêlée électorale en Grande
Bretagne

M. Mac Donald est inquiet pour son siège
LONDRES, 23. — L'obstruction se fait de plus

en plus violente au cours des réunions organi-
sées par conservateur s et libéraux. M. Hobgin
a été l'obj et d'une manifestation tapageuse et
a mêm e été bbssé à coup de pierres je tées dans
son parre-brise alors qu'il parcourait en auto sa
circonscription.

Les milieux travaillistes continuent à faire
preuve du plus grand optimisme. Cependant M.
Mac Donald commencerait à montrer une certai-
ne inquiétude en ce qui concerne ses chances
dans sa circonscription.

L'« Ev.ning News » signalent que les orgaul-
sateurs'du parti conservateur viennent d'être in-
vités par le ministre de l'Intérieur à fournir une
liste nominale des agents salariés travaillant
pour le parti. Craignant que cette demande de
renseignements n'ait pour but que de supprimer
l'allocation de chômage à ceux d'entre eux qui
en sont bénéficiaires, le quartier général con-
servateur a refusé de répondre.

Ce n'est pas la faute à Ramsay, c'est Ja
faute à David

Les libéraux ayant fait paraître une brochure
reprochant à Mac Donald d'avoir en acceptant
le protocole de Londres porté préjudice à l'in-
dustrie minière anglaise, M. Cook, secrétaire de
la Fédération minière déclare que lors de la si-
gnature du traité de Versailles M. Lloyd George
a admis lui-même le principe des livraisons de
charbon au titre de réparations.

En acceptant le protocole de Londres, M. Mac
Donald a agi dans l'intérêt de l'industrie bri-
tannique. Les mineurs ne l'oublieront pas. M.
Mac Donald a dit qu'il est regrettable que con-
servateurs et libéraux rendent le parti travail-
liste responsabb des fautes commises par eux.
Il est inexact de dire qu'il avait consenti à ce
que les livraisons de charbon au titre des répara-
tions se .poursuivent au-delà de 1930. Au con-
traire, malgré l'insistance des Français, des Bel-
ges et des Italiens, il s'y est énergiquement op-
posé.

Vers la grève des métallurgistes italiens
ROME, 23. — Les efforts faits pour résoudre

le conflit ont échoué. La direction a décidé de
fermer les établissements jusqu'à règlement. Les
usines Alfa Romeo occupent 1800 ouvriers. Au-
cun incident ne s'est produit jusqu'ici.

Les ouvriers des usines Capr oni cessent le
travail , depuis deux jours, entre 15 et 16 heures,
pour protester contre l'application du concor-
dat conclu avec les industriels métallurgistes. Le
mouvement menace de s'étendre à tous les ou-
vriers sur métaux de la Lombardie. et d'en-
glober 80,000 ouvriers. L'application du concor-
dat a provoqué des surprises. Plusieurs catégo.-
ries d'ouvriers, qui travaillaient à la tâche, au
lieu d'avoir des avantages ont vu leur salaire
abaissé. Dans quelques établissements, un réfé-
rendum sur ls concordat a été organisé. Les ré-
sultats sont les suivants :

Sur 11,872 ouvriers, 11,619 se sont prononcés
contre le concordat, 140 se sont prononcés pour
et 113 se sont abstenus.

L accord a pu s établir a la suite des pour-
parlers entre les représentants du personnel ou-
vrier des usines Alfa Romeo d'une part et la di-
rection de l'autre. La société, qui avait décidé
le lock-out, ouvrira ses portes vendredi matin.
Malgré cet accord partiel, l'agitation parmi les
métallurgistes de Lombardie semble persister.
L'application du pacte de travail provoque une
opposition de plus en plus marquée. De leur
côté, les industriels se refusent à rouvrir une
discussion quelconque au suj et de ce pacte. Des
conversations en vue d'arriver à aplanir ces
divergences sont en cours. Dans d'autres éta-
blissements, un référendum a été organisé. Jus-
qu'à présent, 20,000 ouvriers se sont prononcés
contre le pacte et seulement 200 en sa faveur.

Un nouvel attentat à Bucarest sur une ,
voie de chemin de fer

PARIS, 23. — (Sp). — On mande de Bucarest
qu 'un nouvel attentat a été machiné cqntre la
circulation des chemins' de fer en Roumanie. Sur
la vois que prend l'express de Bucarest à Ki-
chineff des rails ont été déboulonnés . On ignore
encore s'il s'agit d'un attentat bolchêviste ou si
les coupables sont des brigands qui s'appr êtaient
à dépouiller les voyageurs.

M. Caillaux passe en revue — On siffle, on
acclame et tout finît dans la rue

PARIS, 23. — (Sp.) — Au moment où, dans
un grand music-hall du boulevard Rochechouard ,
passait une scène où il est 'question de M. Cail-
laux, quelques spectateurs crièrent « Hou, hou,

Caillaux ! » D'autres spectateurs répondirent Jcette manifestation en acclamant le nom del'ancien président du Conseil. Il s'ensuivit _m
court- tumulte au cour duquel des explicat ions
assez vives furent échangées ; mais les pertur.
bateurs-furent bientôt expulsés et le spectacle
continua en toute tranquillité ,

Les funérailles d'un marin
LONDRES, 23. — Les funérailles de l'amira!

sir Percy-Scott auront lieu en mer , avec tous
les honneurs militaires. Après le service funè-
bre , célébré j eudi en l'église Sainte-Marguerite
de Westminster, on procédera à l'incinération,
puis lss cendres de l'amiral, transportées à
Portsmouth, seront placées sur un croiseur qui
gagnera le large pour leur donner une sépulture
définitive dans les flots.

En Suisse
Les communistes re . firent au bercail dé

la F. O. M. H.
ZURICH. 23. — (Resp). — L'association coin»

muniste des métallurgistes, réunie en assemblée,
après avoir entendu un exposé du conssiller na-
tional Conrad Ilg, a décidé la dissolution de cette
association et la rentrée au bercail de la F. 0.
M. H. Cette décision a été prise par 295 voix
sur 350 membres présents. I! y a eu 26 absten»
tions.

Chronique jurassienne
"rf S"** On retrouve l'assassin Cecarelli.

On nous annonce que l'assassin de Mlle La»
vina Campione a été retrouvé aujourd'hui mort
dans la Suze au Taubenloch. Le cadavre se
trouvait dans les environs immédiats de la chute
et a pu être retiré de l'eau au moment où nous
écrivons. Le meurtrier s'est donc fait justice
lui-même et s'est ainsi soustrait à la punition
qui l'attendait. 

Un gros incendie près de la
Cibourg

Ce matin à 7 heures et quart, une personne
du Valanvron avertissait le poste de police
qu'on incendie attaquait une maison située dans
la direction de la Cibourg. Quelques instants
après, la commune de la Cibourg faisait savoir
qu'un violent sinistre venait d'éclater. Les
agents de premier secours dirigés par M. PÔ»
lonel se rendirent immédiatement sur les lieux,
mais ne purent opérer, la maison en feu se
trouvant sur territoire bernois. Du reste, les
pompiers de Renan et dé la Ferrière étaient dé-
j à à la tâche.

La ferme sinistrée était le gros bâtiment si-
tué â environ cent mètres du district de La
Chaux-de-Fonds et que l'on dénommait la fer-
me de Clermont sur Renan. Elle était habitée
par M. Aeschlimann et sa famille et était la
propriété de M. Jacot-Guillarraod, vétérinaire à
Saint-Biaise.

C'est à 7 heures du matin que fut donnée
l'alarme, mails le feu devait couver depuis quel-
que temps déjà. L'incendie se développa très
rapidement et bientôt toute la maison était la
proie des flammes.'

Tout le bétail put heureusement être sauvé,
par contre une partie du mobilier resta dans les
flammes.

Lorsque les premiers secours parvinrent à
Clermont, le sinistre avait pris une telle exten-
sion qu'il fut impossible de le maîtriser.

La maison est complètement détruite. L'édi-
fice et le mobilier étaient assurés.

On ignore les causes de cet incendie. Une
enquête est ordonnée.

La Cbaax- de-Fonds
Les comptes du comptoir échantillon.

Contrairement à l'information donnée par un
de nos confrères, les comptes du comptoir neu-
châtelois et jurassien ne sont pas encore bou-
clés ni définitivement reconnus. En conséquence
on ne saurait pour l'instant citer des chiffres.
On espère mettre toute cette situation à , jour
dans une séance qui se tiendra lundi prochain.
Accident.

Hier après-midi, une dame qui descendait . s
escaliers du bâtiment des postes a fait une mal-
encontreuse chuts et s'est foulé un pied. Après
avoir reçu les premiers soins du Dr Schlesin-
ger, elle fut conduite à son domicile au moyen
de la voiture des samaritains.

A l'Extérieur
fies forces militaires de la Petite Entente sont

en mesuré de répondre à une agression
de l'Allemagne

PRAGUE, 23. — La « Tribuna » annonce que
les Etats successeurs sont en mesure de répon-
dre contre une aggression éventuelle de la part
de l'Allemagne ou de la Hongrie. La Tchécoslo-
ivaquië a une année de 150,000 hommes sur pied
de paix et 1 million sur pied de guerre. La You-
goslavie 135,000 hommes ei temps de paix et un
million en temps de guerre. La Roumanie a une
armée active de 125,000 hommes, elle peut met-
tre sur pied une armée de 2,400,000 hommes. La
Pologne a 230,000 hommes sur pied de paix et
peut mobiliser 2 millions d'hommes. Ainsi, la
Petite Entente et la Pologne ont une armée ac-
tttve de 640,000 hommes, le double de l'effectif
ioe paix de la France.

le 23 Octobre à 10 heures
Les chiflres entre parenthès es indiquent les change'

de la veille.
Demande Offre

Paris. . . ..  27.05 (27.08) 27.40 (27.40)
Berlin . . . . 1.22 (1.22) 1.245 .1.24 .

(le Rentenmark)
Londres . . 23.38 (23.37; 23.45 (23.44)
Rome . . . .  22.50 (.2.50) 22.70 (22.7 .
Bruxelles . . . 24.75 (24.80) 23.20 (25.25)
.msterdam . .204.15 _04.50) 203.25 (203.40)

Vienne. . . . 72.50 (72.50) 75.50 (75 30)
Ile mil li on de couronnes'

.PW York f Câble 5'18 *'*¦l8)  3'213 '-1215*1.New-1 or_ 
£ chè _ ue s 17S f!U7g) gMi . .. 21g)

Madrid . . . . 69.35 v 69.50) 70.20 (70.40)
Christiania . . 74. — (74.- . 74.50 (74.50)
Stockholm . . 137.90 (137.90) 139.— (139.-)
Prague. . . . '5.45 .5.45) 15.55 (IS.ë S)

_La cote du change


